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ETAT DES FONDS D’HISTORIENS ET D’ÉRUDITS CONSERVÉS  
À LA SECTION DES ARCHIVES PRIVÉES. 

 
 
I - Historiens : 
 
1°) Historiens du XIXe siècle  : 
 
42 AP. Fonds Guizot 
[316 AP] 325 Mi. Fonds Ozanam 
AB XIX 3084-3105 et 4358-4360. Fonds Albert Sorel 
 
2°) Historiens du XXe siècle  : 
 
AB XIX 3796-3852 et 4270-4275. Fonds Marc Bloch 
[391 AP] 474 Mi. Fonds Joseph Chappey 
59 AP. Fonds Gustave Cohen 
561 AP. Fonds Georgette Elgey 
591 AP. Fonds Lucien Febvre 
397 AP. Fonds Marie Granet 
362 AP. Fonds Guiraud 
AB XIX 3360-3366. Fonds Sylvain Levi  
310 AP. Fonds Jean Locquin 
AB XIX 4420-4479. Fonds Robert Mandrou 
AB XIX 3754-3782. Collection Pouthas 
AB XIX 4300-4347. Fonds Yves Renouard  
AB XIX 3525-3534. Fonds Sagnac  
AB XIX 2841-2850. Fonds Charles Seignobos 
 
II -  Géographes : 
 
615 AP. Fonds Jean Brunhes 
 
III - Erudits : 
 
AB XIX 2690-2700. Fonds Anthony 
AB XIX 734-739B. Collection Delavaud 
[AB XIX 3106-3181]104 Mi. Fonds Dom Lenoir 
AB XIX 4373-4376. Fonds Gabriel Mareschal de Bievres 
AB XIX 433-463. Fichier Pardessus de Rozières 
AB XIX 503-508. Fonds Georges Picot 
AB XIX 2979-3035. Fonds  du vicomte Révérend 
361 AP. Fonds Sacy 
[328 AP] 344 Mi. Fonds Saulcy 
567 AP. Fonds Vogüé 
 
IV- Archivistes-paléographes : 
 
AB XIX 3571-3586. Fonds Boislisle  
AB XIX 4408-4410. Fonds Armand Boutillier du Retail 
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366 AP. Fonds Charles Braibant 
AB XIX 3054-3056B et AB XIX 4393-4403. Fonds Pierre Caron 
162 AP. Fonds Ernest Coyecque. 
AB XIX 199-208 et AB XIX 654B-670. Collection Douët d’Arcq 
AB XIX 3980-3995. Fonds Dupont-Ferrier  
501 AP. Fonds Jean Favier 
443 AP. Fonds Germain-Martin 
AB XIX 2287-2288. Collection Louis Halphen 
AB XIX 3377-3409. Fonds Philippe Lauer 
AB XIX 3631-3751. Fonds Abel Lefranc  
355 AP. Fonds Madelin 
[fonds non coté] Fonds Hélène Michaud 
[fonds non coté] Fonds Léon Mirot 
AB XIX 4379-4392. Fonds Georges Ritter 
408 AP. Fonds Lucien Romier 
AB XIX 190-193. Fonds Léon Roulland  
[Fonds non coté] Fonds Jules Roy 
AB XIX 530-541. Fonds Rozière 
318 AP. Fonds Edith Thomas 
AB XIX 2635-2643. Fonds Jules Viard 
AB XIX 3201-3205. Fonds Paul Viollet 
 
I - Historiens : 
 
1°) Historiens du XIXe siècle  : 
 

42 AP 
Fonds Guizot 

 
Dates extrêmes : XVIIIe-XIXe siècles 
Importance matérielle : 280 articles (42 AP 1-99bis, 42 AP1 20-207, 42 AP 209-300) ; 20 bobines de 
microfilm de complément (42 AP 100-119 : originaux restitués à la famille après microfilmage, 
13,5mètres linéaires 
Modalités d’entrée : dépôts, 1932-1975, complété par des achats, 1956-1980 
Conditions d’accès : sur autorisation de Mme Catherine Coste, seuls les articles microfilmés sont 
consultables 
Conditions de reproduction : les reproductions photographiques (microfilms ou autres) des 
documents déposés, réalisées par les soins et aux frais de l’administration des archives demeurent la 
propriété de l’Etat, mais leur communication sera soumise aux conditions énoncées précédemment 
Instrument de recherche : Rép. num. détaillé dact. (42 AP 1 à 25), par G. Bourgin, 1936, 52 p. Rép. 
num. dact. (42 AP 26 à 99 bis), par G. Gille, 1962, x-22 p. État somm. dact. (42 AP 100 à 119), par S. 
Czarnecki, 1959, 7 p. Rép. num. détaillé dact. (42 AP 120 à 286), par Y. Bergeronaux, 1962, 140 p. 
Suppl. dact. (42 AP 287 à 299), 1975-1977, 8 p. Suppl. dact. (42 AP 208), par S. Lacombe, 2000, 1 p. 
Suppl. dact. (42 AP 300) par S. Lacombe, 2001, 1 p. 
 
Notice biographique :  
François Pierre Guillaume Guizot (1787-1874) fut nommé dès 1812 professeur d’Histoire à la Sorbonne. 
Secrétaire général du ministère de l’Intérieur sous la première Restauration, il rejoignit Louis XVIII à 
Gand pendant les Cent-Jours. Il fut ensuite secrétaire général du ministère de la Justice jusqu’en mai 
1816. Membre du Conseil d’Etat, il devint en 1819 directeur général de l’administration départementale 
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et communale au ministère de l’Intérieur. En juillet 1820, il fut révoqué du Conseil d’Etat, et son cours à 
la Sorbonne fut suspendu en octobre 1822. Il rédigea alors ses premiers grands travaux historiques. Il 
fut élu député le 29 janvier 1830, à la faveur d’une élection partielle dans l’arrondissement de Lisieux. 
L’avènement du duc d’Orléans le porte au premier rang. Dès le 1er août 1830, il fut ministre de 
l’Intérieur et le resta jusqu’au 2 novembre. Le 11 octobre 1832, Guizot entra dans le cabinet Soult 
comme ministre de l’Instruction publique. Il occupa ces fonctions jusqu’au 22 janvier 1836. Guizot 
reprit sous Molé, jusqu’au 15 avril 1837, le portefeuille de l’Instruction publique. La principale mesure à 
mettre à son actif est la loi du 28 juin 1833 créant les écoles normales et l’inspection primaire. On lui 
doit également le rétablissement de l’Académie des sciences morales et politiques ainsi que la création, 
en 1834, du futur Comité des travaux historiques et scientifiques. Le 15 avril 1837, Guizot quitta pour 
trois ans le gouvernement. En 1840, il fut nommé ambassadeur à Londres, où il resta jusqu'à la chute du 
ministère Thiers. Le 29 octobre, François Guizot entre dans le cabinet Soult au ministère des Affaires 
étrangères. Il y demeura jusqu’en 1848, dirigeant de fait le gouvernement et devenant président du 
Conseil en titre le 18 septembre 1847.  
La campagne des banquets s’ouvrit le 9 juillet 1847. Le 23 février 1848, il Guizot annonça lui-même son 
renvoi à la Chambre et le 3 mars, il s’installa en Angleterre. Battu aux élections du printemps 1849, il 
vécut encore vingt-cinq ans, hors de toute responsabilité politique. 
 
Historique de la conservation : 
François Guizot avait laissé sa propriété du Val-Richer commune de Saint-Ouen-le-Pin (Calvados) et 
ses archives à sa fille aînée, Henriette Witt-Guizot. Celle-ci les a légués à sa fille Marguerite de Witt, 
épouse de Paul Schlumberger. 
Après le décès de M. et Mme Paul Schlumberger, leurs héritiers ont constitué en 1929 la Société civile 
du Val-Richer, lui apportant meubles, immeubles et argent, pour préserver le patrimoine familiale et 
historique venant de leur ancêtre. 
En 1932, la Société civile du Val-Richer, en la personne de M. Jean Schlumberger, a effectué un 
premier dépôt d’archives. En 1952, 1953 et 1962, d’autres dépôts ont suivi. Le dernier en date a été 
effectué en 1977. Les archives achetées sont issues de la vente du 29 juin 1956, effectuée à l’hôtel 
Drouot par Maître Rheims et J. Vidal-Mégret, expert. 
 
Présentation du contenu : 
 

42 AP 1-20 Dossiers et correspondance de Guizot (1787-1874) ayant trait essentiellement à la 
période où il fut ministres des Affaires étrangères entre 1840 et 1848. 

21-99bis Dossiers et correspondance de Guizot concernant ses ministères de l’Instruction 
public et des Affaires étrangères, mais relatifs aussi à toutes ses autres activités 
durant chacune des époques de sa vie. 

100-119 Correspondance entre Guizot et la princesse de Lieven. 1836-1856. 
120-286 Correspondance reçue et quelques dossiers classés par matières. 
287-296 Manuscrits des Mémoires et d’autres travaux, correspondance et documentation 

ayant servi à leur rédaction. 
297 Affaire Libri, 1830-1861 ; documents sur Corneille, 1851 ; correspondance 

diplomatique, 1842-1847. 
298 Rapports de Klindworth, agent secret du ministère des Affaires étrangères. 

1836-1851. 
299 Correspondance et affaires diverses. 1810-1873. 
300 Lettres et manuscrits. 1848-1871. 

 
Sources complémentaires : 
 
Mss 15621, 2, 3 Documents relatifs aux affaires protestantes (42 AP 208) conservés à la Société 
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de l’histoire du protestantisme français. 
302 AP (Fonds 

Malouets et 
Laurentie) 

 

302 AP 22 Correspondance de Pierre-Sébastien Laurentie  : une lettre de Guizot. 25 avril 1874. 
AB XIX 3754-

3782 (Collection 
Pouthas) 

 

3762-3763 Vie de Guizot : notes de travail, copies de textes originaux, collection 
d’autographes ; registres de copies-lettres de Guizot (1840-1848) ; oeuvres 
imprimées de Guizot ; brochures diverses sur Guizot. 

 
Bibliographie :  
YVERT (Benoît), Dictionnaire des Ministres (1789-1989), Paris : Perrin, 1990, p. 138-140. 
Dossier de fonds de François Guizot. 
Etat général des fonds, Tome IV : Fonds divers, Paris : Archives nationales, 1980, p.152. 
 

[316 AP]  
325 Mi 

Fonds Ozanam 
 
Dates extrêmes : 1819-1853 
Importance matérielle : 7 bobines de microfilm (325 Mi 1-7) 
Modalités d’entrée : prêt pour microfilm, 1971 
Conditions d’accès :  sur autorisation  
Instrument de recherche : état somm. dact. par C. Bonazzi, 1971, 1 p. ; rép. num. détaillé dact., par 
F. de Ferry, 21 p.  
 
Notice biographique : 
Etudiant à Paris (1831), Frédéric Ozanam (1813-1853) se lie avec l’équipe catholique de l’Avenir, 
fonde la Conférence d’histoire, puis, avec sept compagnons, la Société de Saint-Vincent-de-Paul 
(1833). Docteur en droit et ès lettres, il devient professeur de littérature étrangère à la Sorbonne en 
1841. Fondateur en 1848 de l’Ere nouvelle , avec Lacordaire, il passe dans l’opposition après le coup 
d’Etat du 2 décembre. Frédéric Ozanam a publié plusieurs études et cours sur l’Italie médiévale (Les 
Poètes franciscains en Italie au XIIIe s., 1852) et les peuples germaniques (Etudes germaniques, 
1847-1849). 
 
Présentation du contenu : 
Microfilm des papiers scolaires et universitaires de Frédéric Ozanam et de correspondance : 
- devoirs de collège, cahiers scolaires, poésies, essais divers (1827-1833) ; 
- études juridiques, notes diverses, cours de droit ; 
- études littéraires, notes diverses, cours de littérature étrangère professé à la Sorbonne ; 
- lettres à ses parents (1819-1839), à et de sa femme (1840-1851) ; 
- poésies ; 
- lettres à sa fille Marie (1849-1851), à Charles Ozanam (1840-1853), à Alphonse et Charles Ozanam 
(1841-1847), à ses beaux-parents (1840-1853) ; 
- lettres à Mesdames Haraneder et Couyère (1840-1852), à l’abbé Soulacroix (1841-1852), à Charles 
Soulacroix (18951-1852), à Materne (1829-1845), à Henri Pessonneaux (1831-1853), à Lallier (1833-
1853), à Curnier (1834-1850), à Dufieux (1835-1852), à Velay (1835-1846), à Jean-Jacques Ampère 
(1836-1853), à l’abbé Noirot, Arthaud, Cornudet, Devaux, Gouraud, Cochin, Aicard, Jaillard, Génin, 
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Bouchacourt, J. de Maubeut, Janmot, Franchisteguy, Benoit, Perret, Léon Boré, le marquis de Salvo, 
Lacordaire, Doubet, la Société de Saint-Vincent-de-Paul et autres. 
 
Sources complémentaires : 
Le Centre historique des Archives nationales conserve des documents provenant de Charles Ozanam 
(1887-1967), petit-neveu de Frédéric Ozanam (28 AS) ainsi que les archives de la Société de Saint-
Vincent-de-Paul (31 AS). 
 
Bibliographie : 
MOURRE (Michel), Dictionnaire encyclopédique d’histoire, Paris : Bordas, 1996, tome 4, lettres N-
R, p. 4089. 

AB XIX 3084-3105 et 4358-4360 
Fonds Albert Sorel 

 
Dates extrêmes : 1882-1906 
Importance matérielle : 25 cartons (AB XIX 3084-3105, 4358-4360), 3,65 mètres linéaires 
Modalités d’entrée : dons de Jean-Albert Sorel et de mademoiselle Escoffier, 1953-1982 
Conditions d’accès : libre 
Instrument de recherche : inv. général ms. de la série AB XIX, t. IV, et t. VII (en cours) 
 
Notice biographique : 
Albert Sorel naquit à Honfleur le 13 août 1842. Il fut nommé secrétaire général du Sénat en 1870 puis 
débuta dans la carrière diplomatique, notamment en 1871 comme attaché à la Délégation des affaires 
étrangères à Tours et à Bordeaux. Il fut nommé en 1872 professeur à l’Ecole des sciences politiques. 
Ses premières œuvres littéraires furent deux romans, La grande falaise et Le Docteur Egra, mais à 
partir de 1873, il s’adonna à l’histoire, avec L’Histoire diplomatique de la guerre franco-allemande 
et La Question d’Orient au XVIIIe siècle, et il commença la rédaction de L’Europe et la Révolution, 
qui parut de 1885 à 1904 en huit volumes. Entré en 1889 à l’Académie des sciences morales, il devint 
membre de l’Académie française en 1893. Il mourut à Paris en 1906. 
 
Présentation du contenu : 

AB XIX 3084  Correspondance classée par ordre alphabétique des correspondants. 
AB XIX 3085 Conférences et cours. 1886-1900. 
AB XIX 3086 Cours à l’Ecole normale supérieure des institutrices de Fontenay-aux-Roses : 

notes de cours sur l’histoire diplomatique de l’Europe de 1789 à 1818. 1882-
1900. 

AB XIX 3087-3101 Manuscrit et notes de L’Europe et la Révolution française. 
AB XIX 3102 Notes sur diverses questions d’histoire et copies de documents. 
AB XIX 3103 Notes diverses. 
AB XIX 3104 Manuscrits et notes. Caricatures de diverses personnes, membres du 

personnel diplomatique, députés, hommes politiques. 
AB XIX 3105  Articles de revue, coupures de presse. 
AB XIX 4358 Papiers de Maurice Escoffier relatifs à l’érection d’un monument Albert Sorel 

à Honfleur et à l’édition de sa bibliographie. 1860-1911, 1922. 
AB XIX 4359 Dossiers 1 et 2. Erection du monument à Albert Sorel à Honfleur. 1922. 

Dossier 3. Brochures, tirés à part et articles de presse. 1896-1913. 
AB XIX 4360 Dossier 1. Albert Sorel :  notes dactylographiées en vue d’un ouvrage non 

identifié, projet d’une nouvelle intitulée Clémence. S.d. et 1864. 
Dossier 2. Albert Sorel : fichier bibliographique. 
Dossier 3. Albert Sorel : fichier méthodique (personnes et matières). 
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Sources complémentaires : 
Le Centre historique des Archives nationales conserve un dossier de la Société des gens de lettres sur 
Albert Sorel sous la cote 454 AP 399.  
 
Bibliographie : 
Informations extraites des brochures et articles contenus dans le fonds. 
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2°) Historiens du XXe siècle  : 
 

AB XIX 3796-3852 et 4270-4275 
Fonds Marc Bloch 

 
Dates extrêmes : 1886-1944 
Importance matérielle : 57 cartons (AB XIX 3796-3852), 13 m.l ; 6 cartons (AB XIX 4270-4275), 0,7 
mètres linéaires ; 2 cartons non cotés  
Modalités d’entrée :  dépôts, 1979-1994 
Conditions d’accès : sur autorisation 
Instrument de recherche : rép. num. dét. dact. (AB XIX 3796-3852), par M. Graesslin, 1994, 146 p.; 
rép. num. dét. dact. (AB XIX 4270-4275), par M. Graesslin, 1995, 8 p. 
 
Notice biographique : 
Né en 1886, Marc Bloch était le fils de Gustave Bloch, professeur d’histoire romaine à la Sorbonne. 
Agrégé d’histoire lui-même, il compléta ses études à Leipzig et à Berlin (1908-1909). Mobilisé comme 
agent d’infanterie, il fut, à l’issue de la Grande Guerre, capitaine d’état-major, titulaire de quatre 
citations et chevalier de la Légion d’honneur. A la faculté de Strasbourg, il fut chargé de cours 
d’histoire médiévale de 1919 à 1936. En 1929, il fonda avec Lucien Febvre (historien et professeur au 
Collège de France) Les Annales d’histoire économique et sociale  et se trouva bientôt nommé 
professeur d’histoire économique à la Sorbonne. Marqué par l’abandon de Munich, il demanda à servir 
lorsqu’éclata la guerre en 1939. Il entra dans la Résistance en 1942  et devint délégué du Mouvement 
Franc-Tireur au directoire régional des Mouvements unis de la Résistance. Mais, au printemps 1944, il 
fut arrêté et emprisonné au fort Montluc. Après le débarquement allié, il fut fusillé par les Allemands. 
Marc Bloch est l’auteur de nombreux ouvrages dont Les Rois thaumaturges, 1924, Les Caractères 
originaux de l’histoire rurale française, 1931, La Société Féodale, 1939-1940. Dans son ouvrage 
posthume intitulé Apologie pour l’histoire (1952) est exposée sa conception de l’Histoire.  
 
Historique de la conservation : 
Le fonds Marc Bloch se compose de deux parties : 
 
- la première (AB XIX 3796-3852) regroupe les différents dépôts faits par M. Etienne Bloch aux 
Archives nationales ; 
- la seconde (AB XIX 4270-4275) avait été réquisitionnée en 1942 par les Allemands puis récupérée 
par les Russes pour aboutir finalement aux archives de Moscou. C’est en 1994 que cette partie fut 
restituée à la famille Bloch qui la déposa aux Archives nationales. 
 
Présentation du contenu : 
 

AB XIX 3796-
3797 

Méthodologie de l’histoire et sciences auxiliaires, historiographie, introduction à 
l’histoire du Moyen-Age. Manuscrit et notes de l’Apologie pour l’histoire.  

3798-3805 Examens donnés à la Sorbonne et projets de travaux. 
Seigneuries : morphologie, manses et fiefs, impôts féodaux, servage. 

3806-3807 Les grandes abbayes parisiennes : affranchissements des domaines (Saint-Denis, 
Saint-Germain, Sainte-Geneviève).  

3808-3809 L’Europe au Moyen-Age (Angleterre, Allemagne) et Byzance et les croisades : 
cours à l’Ecole normale supérieure. 

3810-3818 La noblesse : l’hommage, le lignage, la justice, les guerres, les titres, la chevalerie. 
3819-3826 La vie économique : commerce (transports, péages), migration et démographie, 

monnaie, moulins, le problème de l’usure.  
3827 La vie religieuse. 
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3828 Le Bas-Empire, les invasions. 
3829 Les origines de la féodalité. 

3830-3831 La société : Capétiens et Valois, les fonctionnaires royaux. 
3832-3833 Les défrichements et villeneuves, ermites, économies des cisterciens et habitat 

rural. 
3834 L’Angleterre rurale, le servage. 

3835-3837 Les villes (cours de l'année 1930-1931). 
3838-3839 La naissance de la civilisation capitaliste : banques, techniques, histoire économique 

de l’Europe (XVe-XVIe siècles). 
3840-3841 et 

3846-3847 
Histoire rurale et révolution agraire : communaux, usages, techniques, productions 
et openfields/clôtures individuelles. 
 

3845 et 3848-3849 La royauté et le sacre : légendes (Saint-Denis, Saint Marcoul), notes sur Les Rois 
thaumaturges, les écrouelles. 
  

3850-3852 Divers : notes manuscrites de thèse, conférences à l’Ecole supérieure de Guerre, 
notes et correspondance après publication du livre Les Rois thaumaturges et 
articles divers (épreuves et manuscrits). 

 
Supplément : 
 

AB XIX 4270 Textes rédigés, carrière universitaire de Marc Bloch (Strasbourg) et brochures 
nécrologiques de Xavier Roques et de Charles Salomon (tirés-à-part). 

4271 Publications de Marc Bloch : fiches, articles, plans, conférences, correspondance, 
tirés-à-part. 1913-1938. 

4272 La Société Féodale  : les manuscrits. 1939-1940. 
4273-4274 Ile-de-France : dépouillement sériel de sources archivistiques sur les ventes de 

parcelles, de dîmes et de fiefs (XIIIe siècle) et notes. 1200-1320. 
4275 Notes de cours prises par Marc Bloch dans l'enseignement secondaire à Amiens et 

Montpellier, puis à la Sorbonne et à l'Ecole Normale Supérieure, et devoirs de 
khâgne au lycée Louis-le Grand. 1903-1914. 

 
Sources complémentaires : 
Certaines lettres du fonds Marc Bloch couvrant la période 1924-1943 et retraçant la genèse éditoriale 
de La Société Féodale  ont été publiées dans l’ouvrage Ecrire La Société Féodale : Lettres à Henri 
Berr, 1924-1943. Ed. IMEC, 1992, ISBN 2-908295-13-X. 
 
Bibliographie : 
Pour une vision synthétique du sort et de l’intérêt des archives de Marc Bloch, se référer  à l’article 
d’Etienne Bloch, “ Le sort des archives de Marc Bloch ” dans les Cahiers de Marc Bloch, bulletin de 
l’association Marc Bloch, n° 2, 1995, p. 47-54. 
 

[391 AP] 
474 Mi 

Fonds Joseph Chappey 
 
Dates extrêmes : 1785-1923 
Importance matérielle : 1 bobine de microfilm (474 Mi 1) 
Modalités d’entrée : prêt pour microfilm, 1978 
Conditions d’accès : libre 
Instrument de recherche : rép. num. détaillé dact., par Ch. de Tourtier-Bonazzi, 1978, 4 p. 
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Notice biographique : 
Ancien élève de l’Ecole normale supérieure et agrégé d’allemand, Joseph Chappey (1888-1976) partit 
comme sous-lieutenant le 1er août 1914 et servit durant toute la guerre dans l’infanterie. L’armistice 
signé, il occupa divers postes à l’étranger : à Berlin, au titre du ministère des Affaires étrangères, à 
Londres à partir de 1920, puis à Genève où il travaille au B.I.T. jusqu’en 1923. Parallèlement, Chappey 
fut secrétaire de Barrès de 1918 à 1923, succédant dans cette tâche aux frères Tharaud. Après la 
Seconde Guerre mondiale, Chappey s’adonna aux travaux historiques. Il publia deux ouvrages 
importants, La Crise du capital, et La Révolution économique du XXe siècle, avant d’entreprendre 
une histoire de la civilisation en Occident, dont seuls les premiers tomes parurent. Joseph Chappey 
préparait une étude sur les relations franco-allemandes du Directoire à la Restauration quand il mourut 
en 1976. 
 
Présentation du contenu : 
Correspondance reçue par Joseph Chappey et notes sur Barrès ; lettres acquises et photographies de 
documents réunies en vue d’une étude sur les relations franco-allemandes du Directoire à la 
Restauration. 
 
Bibliographie : 
Informations extraites du répertoire numérique détaillé de C. de Tourtier-Bonazzi. 
 

59 AP 
Fonds Gustave Cohen  

 
Dates extrêmes : 1914-1936 
Importance matérielle : 8 articles (59 AP 1-8), 1,5 mètres linéaires 
Modalités d’entrée : don de monsieur Gustave Cohen, 1938 
Conditions d’accès : libre 
Instrument de recherche : Rép. num. détaillé dact., par H. Patry, 1921, 17 p. 
 
Notice biographique :  
Cohen (Gustave) né à Saint-Josse-Ten-Noode-Lez-Bruxelles (Belgique) le 24 décembre 1879. 
Il entre à l’athénée (école officielle) d’Ixelles à l’âge de 9 ans. Il apprend alors l’anglais et l’allemand. 
C’est un passionné de la nature et des peintres flamands. Chez ses grands-parents il fréquente de 
grands bourgeois cultivés tels que Claude Bernard ou Pasteur. Il a un goût certain pour la littérature ; il 
entre dans la connaissance d’écrivains tels que : Fromentin, Aloysius Bertrand, Verlaine…Il rencontre 
à l’hôtel un dénommé Ganesco qui va jouer un rôle décisif dans sa vie. Il le convainc que c’est à Paris 
qu’il doit arriver.  
Reçu à l’examen à l’examen de sortie de l’athénée d’Ixelles, il entre à l’Université de Bruxelles pour 
étudier le droit. Il doit d’abord faire deux années de philosophie et de lettres. Pendant ses études, 
Gustave Cohen sera amené à beaucoup voyager. En 1900, son premier voyage le conduira à Paris. Puis 
vient la Suisse, l’Allemagne (Cologne, Berlin, Potsdam, Suisse saxonne, Nuremberg, Munich et 
Francfort), le Niger. Ses études de philosophies et de lettres se terminant, Gustave Cohen rentre à 
l’Institut international de bibliographie et y travaille quelques heures par jour, puis il trouve un poste à 
l’Institut de préparation à l’école militaire. Il y enseigne le français et le latin. En même temps, il est à 
l’affût de tout ce qui est nouveau. C’est le moment où se créent les universités populaires. Il en fonde 
une dont les résultats ne sont pas satisfaisants. Pensant avoir fini, en ce qui concerne les études 
littéraires, il entre à l’Ecole de droit. Il est nommé docteur en droit et s’inscrit au barreau comme avocat 
stagiaire. Il défend la veuve te l’orphelin du mieux qu’il peut, mais il est épouvanté par tant de misère. Il 
s’engage dans un doctorat de philosophie et de lettres avec une section philologie romane : le 
médiéviste est né. 
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De retour en Allemagne, il passe sa licence à Lyon en 1909. De 1909 à 1912, il professe à l’Institut 
Shweitzer, installé à l’école des sciences sociales, en face de la Sorbonne. Il fait des articles et des 
conférences pour l’Alliance française, en Hollande surtout. En 1912, on lui confie une chaire de langue 
et de littérature française à l’université d’Amsterdam. Vint la guerre. Mobilisé comme simple soldat, il 
est nommé aspirant au 46ème régiment d’infanterie, le régiment de la Tour d’Auvergne. En octobre 
1919, après la libération de l’Alsace, il est nommé à l’université de Strasbourg pour y enseigner 
l’histoire de la littérature du Moyen-Age. En février 1921, il soutient sa thèse de doctorat en Sorbonne. 
Dès l’année qui suit, il supplée H. Chamard et F Strowski. Il y restera jusqu’à sa retraite en 1848. 
Son œuvre :  Histoire de la mise en scène dans le théâtre religieux français du Moyen-Age 
(Champion), Le livre de conduite du régisseur et le compte des dépenses pour le mystère de la  
passion joué à Mons en 1501 (Champion), Le Théâtre en France au Moyen-Age (Rieder), Un 
Grand romancier d’amour et d’aventure au XIIIème siècle, Chrétien de Troyes et ses œuvres 
(Boivin), Ronsard, sa vie et son œuvre (Boivin), Ecrivains en Hollande dans la première moitié du 
XVIIème siècle (Champion), Lettres aux américains (L’arche. Montréal), La Grande clarté du 
Moyen-Age (La Maison française. New-York), Ceux que j’ai connus (L’arche. Montréal), La Vie 
littéraire en France au Moyen-Age (Tallandier), Tableau de la littérature française médiévale  (R. 
Masse). 
 
Historique de la conservation : 
Les archives ont été données aux Archives nationales par M. Gustave Cohen lui-même en deux fois 
(mai et octobre 1938). 
 
Présentation du contenu : 
 

59 AP 1-8 Lettres adressées par des professeurs, écrivains, et journalistes à l’universitaire 
Gustave Cohen (1879-1958), professeur à Strasbourg après la première guerre 
mondiale, élu en 1932 à la Chaire d’histoire de la langue et de la littérature 
française du Moyen-Age, à la Sorbonne. 1914-1936. 

59 AP 8 (suite) 10 cahiers de brouillons de lettres de Cohen. 1932-1934 ; registres de comptes. 
1924-1935. 

 
Sources complémentaires : 
 
- Archives universitaires de l’Université de Leipzig :  

- liste des cours aux quels a assisté Gustave Cohen et nom des cours qu’il a enseignés en tant 
qu’assistant là-bas en 1908. 

 
- Le Centre Jacques Maritain à Notre-Dame University dans l’Indiana (U.S.A.) :  

- nombreuses lettres échangées entre Gustave Cohen et Maritain pendant la deuxième 
guerre, en rapport avec l’Université libre des hautes études à New-York. Ces lettres sont 
d’un grand intérêt et le Centre Maritain les communique aisément en reproduction. 

 
- Archives de Mount Holyoke College, South Hadley, dans le Massachusetts (U.S.A.) :  

- une boîte de papiers, non encore systématiquement répertoriés concerne surtout 
l’organisation des cours d’été (Pontigny en Amérique) offerts par Jean Whal, Maritain… 
dans le cadre de l’Université libre des hautes études. 

 
- Archives du Canada :  

- courte interview radiophonique de Cohen datant de 1953 et diffusée par C.B.C. (Canadian 
broadcasting corporation), complété par deux longs enregistrement radiophoniques de 
pièces réalisées par la troupe théâtrale de Cohen, “ Les Théophiliens ”. 
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- Société des gens de le ttres :  

- dossier de Gustave Cohen (454 AP88). 
 
Bibliographie : MOREAU, Abel. Un Miracle de Notre-Dame : G. Cohen, Bruxelles : Editions 
Foyer Notre-Dame ; collection “ Convertis du XXe siècle, 1955, 17 p. 
 

 
 
 

561 AP 
Fonds Georgette Elgey 

 
Dates extrêmes : 1914-1982 
Importance matérielle : 9 cartons (561 AP 1-16), supplément, 3,5 mètres linéaires 
Modalités d’entrée : don de madame Georgette Elgey, 1992-1997 
Conditions d’accès : libre sauf  561 AP 5-16 sur dérogation 
Instrument de recherche : rép. num. dact., par S. Lacombe, 1999, 5 p. 
 
Notice biographique : 
Journaliste et historienne, Georgette Elgey est l’auteur de plusieurs ouvrages : Histoire de Vichy 
(1954) écrit avec Robert Aron, La Fenêtre ouverte : récit (1973), Anonymes (1980), La Cinquième 
ou la république des phratries (1999). Georgette Elgey est surtout connue pour son Histoire de la 
IVe République dont quatre tomes sont publiés à ce jour. Pour cette publication, elle a interviewé des 
hommes politiques et utilisé ses notes et résumés d’entretiens, mais aussi l’abondante documentation à 
laquelle elle a eu accès comme collaboratrice de François Mitterrand à l’Elysée. Georgette Elgey est 
membre du Conseil économique et social depuis septembre 1999. 
 
Présentation du contenu : 

561 AP 1-3 Interviews faites par Georgette Elgey : transcriptions et résumés. 1951-1970, 1989. 
4 Documentation sur des hommes politiques : Vincent Auriol, Félix Gouin,  Jean Monnet, 

Paul Ramadier, Robert Schumann et Maurice Thorez. 
Ecrits de et sur Auguste Champetier de Ribes. 1914-1982. 

5-6 Archives de Pierre July et François Mitterrand remises à Georgette Elgey : 1953-1955, 
[1977]. 

7-16 Dossiers thématiques. 
 7-8 Affaires intérieures : affaire des vins et des grèves de 1947-1948 et 1953 ; 

affaire Lemaigre-Dubreuil ; affaire des fuites. 1946-1953. 
 9-16 Affaires extérieures : la Communauté européenne de défense, le 

commissariat général à la productivité et le traité de pool charbon-acier de 
1954, le Comité supérieur de défense nationale de 1953-1954, l’Algérie de 
1954 à 1957, le Maroc de 1953 à 1957. 

 
Bibliographie : 
Informations extraites du répertoire numérique de S. Lacombe. 
 

591 AP 
Fonds Lucien Febvre  

 
Dates extrêmes : 1907-1960 
Importance matérielle : 64 cartons (591 AP 1-64), 9,5 mètres linéaires 
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Modalités d’entrée : don de monsieur Henri Febvre, 1998 
Conditions d’accès : sur autorisation 
Instrument de recherche : fonds en cours de classement à l’Ecole des hautes études en sciences 
sociales ; récolement dact., 1998, 273 p. 
 
Notice biographique : 
Auteur d’une thèse sur Philippe II et la Franche-Comté (1911), fondateur avec Marc Bloch des 
Annales d’histoire économique et sociale  (1929), Lucien Febvre (1878-1956) fut professeur au 
Collège de France (1933). Influencé par Paul Vidal de la Blache, il publia La Terre et l’évolution 
humaine (avec M. Bataillon, 1922) où il montra les liens existants entre l’histoire et la géographie. Il 
écrivit ensuite Un destin, Martin Luther (1928), Le Problème de l’incroyance au XVIe siècle, la 
Religion de Rabelais (1942), L’Apparition du livre (avec Henri-Jean Martin, 1957), Au cœur 
religieux du XVIe siècle (1957). Sa conception de l’histoire, comprise comme une synthèse des 
éléments politiques, économiques, sociaux, religieux, culturels et mentaux, est exposée dans ses 
Combats pour l’histoire (1953). Président du Comité d’histoire de la Deuxième Guerre mondiale, 
délégué de la France à la Conférence générale de l’Unesco successivement à Paris, Mexico et 
Beyrouth, président de la 6e section de l’Ecole pratique des hautes études, Lucien Febvre dirigea aussi 
L’Encyclopédie française créée avec A. de Monzie (1935). 
 
Présentation du contenu : 

591 AP 52-55 Correspondance. 
 

27-34, 48-51, 
60-63 

Dossiers de travail, fiches bibliographiques. 
 
 

2-3, 14, 59 Cours et conférences. 
 

14, 23-24, 26 Réflexions sur la philosophie de l’Histoire. 
 

7-8, 13, 15-26 Recherches sur le XVIe siècle, la Réforme, l’humanisme et Rabelais. 
 
 

1, 25, 37-47  Recherches sur la Franche-Comté et les Pays-Bas hollandais. 
 

9, 18 Recherches sur l’art. 
 

56-58 Direction de L’Encyclopédie française. 
 

5, 36 Commission Unesco pour l’éducation, la science et la culture. 
 

3-4, 6, 35 Tirés à part et plaquettes de Lucien Febvre. 
 

10-11, 64 Tirés à part et plaquettes adressés à Lucien Febvre. 
 
Bibliographie : 
JULLIARD (Jacques) et WINOCK (Michel), Dictionnaire des intellectuels français, Paris : Ed. du 
Seuil, 1996, 1258 p. 
Hommage à Lucien Febvre. Eventail de l’histoire vivante, offert par l’amitié d’historiens, 
linguistes, géographes, économistes, sociologues, ethnologues, Paris : Armand Colin, 1953, 2 vol. 



 13 

Institut de France. Académie des sciences morales et politiques. Notice sur la vie et les travaux 
de Lucien Febvre (1878-1956) par Maurice Baumont...., séance du 27 avril 1959, Paris : impr. 
Firmin-Didot et Cie, 1959, 22 p. 
 

397 AP 
Fonds Marie Granet 

 
Dates extrêmes : 1940-1974 
Importance matérielle :  14 cartons (397 AP 1-14), 2,2 mètres linéaires 
Modalités d’entrée : don de madame Granet, 1979 
Conditions d’accès : libre  
Instrument de recherche : état somm. dact., par Ch. de Tourtier-Bonazzi, 1979, 6 p. 
 
Notice biographique : 
A partir de la fin de la Seconde Guerre mondiale, Marie Granet (décédée en 1991) s’est consacrée à 
l’étude de l’histoire de la Résistance. Elle a d’abord travaillé comme attachée de recherches avec 
Edouard Perroy, professeur à la Sorbonne, fondateur de la Commission d’histoire de l’occupation de la 
France, puis avec son successeur Henri Michel. De 1950 à 1967, elle a collaboré avec Henri Michel, 
comme membre du Comité d’histoire de la Seconde Guerre mondiale, créé par celui-ci. Avec Henri 
Michel, elle est l’auteur de Combat, histoire d’un mouvement de Résistance de juillet 1940 à août 
1943 (1957). 
 
Présentation du contenu : 

397 AP 1-7 Manuscrits des divers ouvrages de Marie Granet, historienne de la Résistance, 
publiés entre 1957 et 1974, et textes des témoignages rassemblés pour ces travaux. 

8-9 Manuscrits du volume inédit sur Libération-Nord (1940-1944) : documents et 
témoignages recueillis relatifs à cette étude, regroupés par département. 

10-11 Documents provenant du Comité parisien de libération et témoignages sur les 
prisons françaises, allemandes et italiennes, les camps de détention suisses et les 
camps de concentration en Allemagne. 

12 Manuscrit du volume inédit sur “ Le rôle des femmes dans la Résistance ” et 
témoignages sur le sujet. 

13-14 Témoignages et documents rassemblés sur divers mouvements et réseaux de 
Résistance. 

 
Bibliographie : 
Informations extraites de l’introduction de l’état sommaire de Ch. de Tourtier-Bonazzi. 
 

362 AP 
Fonds Guiraud 

 
Dates extrêmes : XIXe-XXe s. 
Importance matérielle : 108 cartons (362 AP 1-108), 16,6 mètres linéaires 
Modalités d’entrée : dépôt, 1954 
Conditions d’accès : sur autorisation  
Instrument de recherche : état somm. dact., par C. Vigoureux, 1997, 35 p. ; fonds en cours de 
classement par F. Aujogue 
 
Notice biographique : 
Agrégé d’histoire, titulaire de la chaire d’histoire et de géographie de l’Antiquité et du Moyen-Age à 
l’université de Besançon dès 1898, Jean Guiraud (1866-1953) fonda en 1908 le bulletin de l’Action 
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libérale populaire, Dieu, Patrie et Liberté, et entra en 1908 à la Revue des questions historiques, où il 
succéda par la suite à Paul Allard.  En 1911, il fonda l’Association catholique des chefs de famille, qu’il 
présida, et en 1915, avec l’éditeur Jean de Gigord, il publia une série de manuels scolaires à destination 
des établissements privés. Rédacteur en chef adjoint du quotidien catholique La Croix en 1917, Jean 
Guiraud  prit l’entière responsabilité de la rédaction du journal de 1929 à 1939, année où il démissionna. 
Dans l’entre-deux-guerres, il se fit le défenseur de la cause catholique en animant des conférences et 
en collaborant à de nombreux journaux et revues. En novembre 1939, il démissionna de ses fonctions 
journalistiques. Professeur honoraire de la faculté de Besançon, il fut appelé comme témoin à charge au 
procès de Riom, pour les questions d’enseignement. 
Spécialiste de l’Antiquité chrétienne et directeur de la  Revue des Questions historiques, Paul Allard 
(1841-1916) fut un sympathisant actif du catholicisme social, présidant les sociétés de secours mutuels 
de la Seine-Inférieure et de l’Eure. 
Frère d’Auguste Audollent, membre de l’Institut, parent par alliance de Jean Guiraud, Mgr Georges 
Audollent (1867-1944) fut d’abord supérieur de l’Ecole Bossuet à Paris, avant d’accéder à Blois à la 
dignité épiscopale (1925), dans laquelle il mourra peu après la Libération. 
 
Présentation du contenu : 
Papiers, correspondance et travaux historiques de Jean Guiraud (1866-1953), historien et directeur de 
la Revue des questions historiques et de La Croix : papiers de famille, Jean Guiraud historien, 
catholique social et journaliste 
Fonds connexes : archives personnelles de Paul Allard, auquel Jean Guiraud succéda comme directeur 
de la Revue des questions historiques ; correspondance de Mgr Georges Audollent. 
 
Sources complémentaires :  
Voir aussi le  fonds de Monseigneur Audollent (466 AP). 
 
Bibliographie : 
ROMAN D’AMAT (Jean Charles) et PRÉVOST (Michel), dir., Dictionnaire de biographie française, 
Paris : Letouzey et Ané, 1948, t. XVII, col. 312-313. 
 
 

AB XIX 3360-3366 
Fonds Sylvain Levi  

 
Dates extrêmes : 1890-1930 
Importance matérielle : 7 cartons (AB XIX 3360-3366), 0,70 mètres linéaires 
Modalités d’entrée : restitution par l’U.R.S.S. de bien spolié, 1960  
Conditions d’accès : libre 
Instrument de recherche : inv. général ms. de la série AB XIX, t. V 
 
Notice biographique : 
Elève de Bergaigne, Sylvain Levi (1863-1935) apprit les langues anciennes de l’Inde, le tibétain et le 
chinois. Maître de conférences à l’Ecole des hautes études à partir de 1885, professeur au Collège de 
France à partir de 1894, président de la société asiatique en 1928, Sylvain Lévi consacra sa thèse de 
doctorat au théâtre indien. En 1892, il étudia Açvaghosha, l’auteur du Buddhacarita . Il étudia le 
ritualisme brahmanique dans sa Doctrine du sacrifice dans les Brâhmanas (1898). D’une mission en 
Inde, au Japon et en Sibérie (1897-1898), il rapporta une monographie sur le Népal (1905). Il édita et 
traduisit en 1907-1911 le Mahâyâna-Sutrâlamkâra. De 1921 à 1923, chargé d’une seconde mission 
en Inde, il enseigna un an à l’université Sântiniketan, de Tagore. De 1926 à 1928, il dirigea la Maison 
franco-japonaise à Tokyo. Il y entreprit le Hôbôgirin, dictionnaire du bouddhisme d’après les 
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sources chinoises et japonaises (1928- et suiv.). Il a également laissé un ouvrage intitulé L’Inde et le 
monde (1926). 
 
Israël Lévi (1856-1939) fut grand rabbin de Paris puis grand rabbin de France. professeur à l’Ecole des 
Hautes-études, il étudia l’exégèse biblique et l’histoire d’Israël. 
 
Historique de la conservation : 
Emportées en Allemagne par la Wehrmacht pendant la Deuxième Guerre mondiale puis prises en 1945 
par l’Armée rouge, les archives de Sylvain Lévy furent restituées à la France par l’U.R.S.S. le 15 mars 
1960. 
 
Présentation du contenu : 
Manuscrits sur l’histoire de l’Inde et papiers personnels de Sylvain Levi. 

AB XIX 3360  Manuscrit de sa thèse de doctorat, “ Le théâtre indien ”. 1890. 
AB XIX 3361 Manuscrits de son rapport sur sa mission en Inde et au Japon, entre 1897 et 

1898, et de sa monographie sur le Népal. 1898-1905. 
AB XIX 3362 Manuscrits d’ouvrages : Açvaghosha, auteur du Buddhacarita, et le 

Sutrâlamkâra et ses sources. 1907-1911. 
AB XIX 3363 Manuscrits des Saintes écritures du Bouddhisme , Notes indiennes, et 

d’autres ouvrages. 1909-1912. 
AB XIX 3364 Manuscrits et notes diverses. S.d. 
AB XIX 3365 Fiches et notes sur ses travaux ; nécrologies ; cours et conférences ; 

manuscrit d’une traduction. 
AB XIX 3366  Dossier 1. Articles de Sylvain Lévi ; lettres concernant les travaux d’Israël 

Lévi, grand rabbin de France. 1905-1930. 
Dossier 2. Papiers personnels de la famille Lévi. 1818-1920. 

 
Bibliographie : 
Informations extraites des notices nécrologiques contenues dans le fonds. 
 

310 AP 
Fonds Jean Locquin 

 
Dates extrêmes : XXe s. 
Importance matérielle : 154 cartons (310 AP 1-154), supplément, 25 mètres linéaires  
Modalités d’entrée : dons de madame Jean Locquin, 1970-1979 
Conditions d’accès : libre 
Instrument de recherche : rép num. détaillé dact., par M. Guillot, 1979, 29 p. 
  
Notice biographique : 
Fils de Victor Locquin, avocat originaire de Saulieu, Jean Locquin (1879-1949) était issu par sa mère 
d’une vieille famille nivernaise. Docteur ès lettres, licencié en droit, il fut avocat à la Cour de Paris. Il se 
lança très jeune dans la politique : à 19 ans, il adhéra au parti socialiste. Il succéda à son père à la mairie 
de Balleray dès 1908, devint conseiller général du canton en 1919, puis de 1924 à 1929 président du 
Conseil général de la Nièvre. Jean Locquin fut élu député de la Nièvre de 1914 à 1932. Après son 
échec aux législatives de 1932, il continua à administrer sa commune de Balleray jusqu’en 1934 pour 
devenir maire-adjoint, puis maire de Nevers en 1939, jusqu’à sa destitution par Vichy en 1940. Diplômé 
de l’Ecole du Louvre, Jean Locquin publia une thèse sur la Peinture d’histoire de 1747 à 1785 et un 
Catalogue raisonné de l’œuvre de J. Boudry, peintre des chasses de Louis XV. Aquarelliste, 
historien d’art, membre du conseil des musées nationaux, vice-président de l’Union centrale des arts 
décoratifs, il collabora à la Gazette des Beaux-arts et autres revues d’art. 
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Présentation du contenu : 
N’apparaissent ici que les articles relatifs aux activités de Jean Locquin comme historien de l’art et 
comme historien du Nivernais. 

Jean Locquin, historien de l’art. 
 

111 Les châteaux et les jardins du cardinal de Richelieu à Rueil et à Richelieu. 1901-
1902. 

112-113 Jean-Baptiste Oudry, peintre français (1686-1755), sa vie et son œuvre. 
114 Bibliographie. 

115-119 Notes de travail, notes de cours et conférences d’histoire de l’art.  
 

Jean Locquin, historien du Nivernais. 
 

120-121 Notes et études sur les églises nivernaises. 
122 Notes et manuscrit du livre de Jean Locquin, Nevers et Moulins, villes d’art, 1913. 
123 Etudes sur la faï ence de Nevers. 
124 Notes et brochures sur Vauban. 

125-126 Etudes d’histoire nivernaise. 
127 Articles publiés par Jean Locquin. 

 
Bibliographie : 
Dictionnaire des parlementaires français, 1889-1940, t. VI, p. 2289-2290. 
 
Bibliographie : 
Dictionnaire des parlementaires français, 1889-1940, t. VI, p. 2289-2290. 
 

AB XIX 3754-3782 
Collection Pouthas  

 
Dates extrêmes : XXe s. 
Importance matérielle : 28 cartons (AB XIX 3754-3782), 3,40 mètres linéaires 
Modalités d’entrée : don de Me Michel Pouthas, 1980  
Conditions d’accès : libre 
Instrument de recherche : inv. général ms. de la série AB XIX, t. VI 
 
Notice biographique : 
Agrégé d’histoire, docteur ès lettres, Charles-Hippolyte Pouthas (1886-1974) fut professeur d’histoire 
contemporaine au lycée Janson-de-Sailly puis à la Sorbonne. Outre des recherches sur Guizot (Guizot 
pendant la Restauration. Préparation de l’homme d’Etat (1814-1830), 1929, Essai critique sur 
les sources et la bibliographie de Guizot pendant la Restauration, 1923, Les élections de Guizot 
dans le Calvados, d’après des documents inédits, 1920, La jeunesse de Guizot (1787-1814), 
1936), Charles-Hippolyte Pouthas a laissé de nombreux ouvrages : La Constituante et la classe 
ouvrière (1911), Démocraties et capitalisme, 1848-1860 (1941), Une famille de bourgeoisie 
française, de Louis XIV à Napoléon (1934), Les révolutions de 1848 en Europe (1952), La 
population française pendant la première moitié du XIXe siècle (1956). Charles-Henri Pouthas fut 
également directeur de la Revue d’histoire moderne et contemporaine. 
 
Présentation du contenu : 

AB XIX 3754 Papiers personnels de Charles Pouthas. 1903-1965 
AB XIX 3755-3769 Vie de Guizot : notes de travail, copies de textes originaux, collection 
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d’autographes ; registres de copies-lettres de Guizot (1840-1848) ; œuvres 
imprimées de Guizot ; brochures diverses sur Guizot. 

AB XIX 3770 Edition des mémoires de Charles de Rémusat. 
AB XIX 3771 Travaux sur Tocqueville. 
AB XIX 3772 Etudes démographiques. 
AB XIX 3773 Notes d’histoire religieuse. 
AB XIX 3774 Notes d’histoire économique. 
AB XIX 3775 Notes de cours sur la Restauration et la Monarchie de Juillet. 
AB XIX 3776 Notes de cours sur la Seconde République et le Second Empire. 

AB XIX 3777-3778 Etudes sur le corps électoral de la Monarchie de Juillet. 
AB XIX 3779 Travaux d’élèves et correspondance. 
AB XIX 3780 Manuscrits de manuels scolaires. 
AB XIX 3781 Articles et conférences. 
AB XIX 3782  Brochures publiées par Charles Pouthas ou recueillies par lui. 

 
Sources complémentaires : 
Le fonds Guizot (42 AP) est conservé au Centre historique des Archives nationales. 
 
Bibliographie : 
Informations extraites de la base de données BN-OPALE de la Bibliothèque nationale de France. 
 

AB XIX 3525-3534 
Fonds Sagnac  

 
Dates extrêmes : 1889-1951 
Importance matérielle : 10 cartons (AB XIX 3525-3534), 1,40 mètres linéaires 
Modalités d’entrée : don de madame Philippe Sagnac, 1954  
Conditions d’accès : libre 
Instrument de recherche : inv. général ms. et dact. de la série AB XIX, t. VI 
 
Notice biographique : 
Après des études au lycée Louis-le-Grand à Paris, Philippe Sagnac (1868-1954) fit des études d’histoire 
à la Sorbonne. Elève de Luchaire, de Paul Guiraud, de Seignobos et de Vidal de la Blache, il fut reçu à 
l’agrégation d’histoire et de géographie en 1894 et fut docteur ès lettres en 1898. Chargé de cours puis 
professeur d’histoire moderne à la Faculté des lettres de Lille de 1899 à 1923, avec une interruption 
pendant la guerre, Philippe Sagnac enseigna ensuite la Révolution française à Paris, de 1923 à 1937 et 
fonda, en 1932, à la Sorbonne, un Centre d’études de la Révolution. En 1929, il fut appelé à enseigner 
l’histoire moderne à l’Université égyptienne, chaire fondée par le roi Fouad Ier pour former de jeunes 
professeurs. Président de la Société d’histoire de la Révolution et de l’Institut international de la 
Révolution française, Philippe Sagnac laissa de nombreux ouvrages historiques : La législation civile 
de la Révolution française, essai d’histoire sociale  (1898), La chute de la Royauté  (1909), Le 
Rhin français pendant la Révolution et l’Empire (1917). Dans l’Histoire de France de Lavisse, il 
rédigea les chapitres relatifs aux institutions, aux finances et à l’économie sociale de 1683 à 1715 et à la 
Révolution (1789-20 septembre 1792). Il dirigea avec Louis Halphen la collection Peuples et 
civilisations. Histoire générale . 
 
Présentation du contenu : 

AB XIX  3525 Papiers personnels, diplômes, nominations, correspondance, souvenirs, voyage 
en Egypte, écrits divers. 1889-1951. 

AB XIX 3526 Philippe Sagnac professeur. 1909-1939. 
AB XIX 3527 La civilisation européenne au XVIIIe s. 
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AB XIX 3528 Le monde au XVIIIe s. : dossiers de notes manuscrites classés par pays. 
AB XIX 3529 La France et l’Europe au XVIIIe s. : notes. 
AB XIX 3530 La Révolution française : notes. 
AB XIX 3531 Le Consulat et l’Empire : notes. 
AB XIX 3532 Manuscrits d’ouvrages, biographies et bibliographies. 
AB XIX 3533 Brochures, documents et imprimés divers.  
AB XIX 3534  Papiers de Georges Sagnac, frère de Philippe : voyages et expériences 

scientifiques sur la propagation de la lumière et des ondes. 1899-1907. 
 
Bibliographie : 
Informations extraites de l’inventaire. 
 
 

AB XIX 2841-2850 
Fonds Charles Seignobos  

 
Dates extrêmes : 1907-1932 
Importance matérielle : 11 cartons (AB XIX 2841-2850), 1,80 mètres linéaires 
Modalités d’entrée : don de M. Rossé, 1947 
Conditions d’accès : libre 
Instrument de recherche : inv. général ms. de la série AB XIX, t. IV 
 
Notice biographique : 
Elève de l’Ecole normale supérieure, Charles Seignobos (1854-1942) accomplit, de 1877 à 1879, une 
mission d’études en Allemagne, professa à la faculté de Dijon (1879) puis à la Sorbonne (1890). On lui 
doit : le Régime féodal en Bourgogne (1882), Histoire de la civilisation (1884-1886), Introduction 
aux études historiques (1897), en collaboration avec Charles-Victor Langlois), la Méthode 
historique appliquée aux sciences sociales (1901), une collection de manuels d’histoire pour 
l’enseignement secondaire, une Histoire politique de l’Europe contemporaine (1897), remise à jour 
au lendemain de la Grande Guerre (1924), deux volumes dans l’Histoire contemporaine de la France 
d’Ernest Lavisse (1921). 
 
Présentation du contenu : 

AB XIX 2841 Lettres, plans de cours, programmes, diplômes d’études supérieures (notes 
des professeurs). 
Dissertations d’étudiants corrigées. 
Manuscrits. Cours généraux et divers. 

AB XIX 2842 Cours concernant la pratique politique et la France. 
Manuscrits : la Société au Moyen Age (XVe s.), état des partis politiques en 
France au commencement de la IIe République. 
Dactylographie d’études. 
Cours d’histoire générale. 

AB XIX 2843 Cours d’histoire européenne. 
AB XIX 2844 Conférences diverses. 

Coupures de presse. 
Fiches bibliographiques. 
Notes de lecture. 

AB XIX 2845-2846 Notes de lecture. 
AB XIX 2847-2850 Fiches biographiques de maîtres clercs et laï ques, familles parlementaires et 

grands officiers de la Cour, avec indication de sources. 
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Bibliographie : 
JULLIARD (Jacques) et WINOCK (Michel), Dictionnaire des intellectuels français, Paris : Ed. du 
Seuil, 1996, 1258 p. 
 
II – Géographes : 
 

615 AP 
Fonds Jean Brunhes 

 
Dates extrêmes : XIXe-XXe s. 
Importance matérielle :   87 cartons (615 AP 1-87), 6 rouleaux de cartes non cotés, 12,50 mètres 
linéaires  
Modalités d’entrée : don de l’indivision Brunhes-Delamarre, 1999-2000 
Conditions d’accès : sur autorisation jusqu’en 2015 
Instrument de recherche : état somm. dact. par C. Sibille, 2000, 11 p. 
 
Notice biographique : 
Géographe, de famille auvergnate, ancien élève de l’Ecole normale supérieure, Jean Brunhes (1869-
1930) fut professeur puis doyen à la Faculté de Fribourg en Suisse, de 1896 à 1912. Elève de Vidal de la 
Blache, il subit aussi l’influence de Friedrich Ratzel (1844-1904), le fondateur de la géographie 
humaine. Jean Brunhes fut l’auteur (entre autres) d’une thèse sur L’irrigation ses conditions 
géographiques, ses modes et son organisation dans la péninsule ibérique et dans l’Afrique du 
Nord (1902), et de La Géographie humaine (1910). Professeur de Géographie humaine au Collège 
de France (à partir de 1912) et membre de l’Institut, Jean Brunhes fut, de 1912 à son décès, 
responsable des collections photographiques d’Albert Kahn, à Boulogne (Archives de la Planète).  
 
Jean Brunhes et sa femme Henriette Hoskier-Brunhes, fille d’Emile Hoskier, consul de Danemark en 
France, étaient également les fondateurs en France de la Ligue sociale d’acheteurs, influencés par la 
doctrine sociale du pape Léon XIII, et auteurs d’études sur Ruskin. 
 
Présentation du contenu : 

615 AP 1-9 Papiers personnels de Jean Brunhes et papiers relatifs à sa carrière universitaire. 
10-29 Publications de Jean Brunhes. 
30-34 Notes et documentation pour des cours de géographie. 
35-60 Notes et documentation pour des conférences et des articles de géographie. 
61-66 Activités sociales et politiques de Jean Brunhes. 
67-86 Ligue sociale des acheteurs. 

87 Documents réunis par Mariel Brunhes après la mort de ses parents. 
 
Bibliographie : 
CHARLÉTY (M. S.), “ Notice sur la vie et les travaux de M. Jean Brunhes (1869-1930) ”, Paris : Firmin 
Didot, Institut de France, Académie des sciences morales et politiques,1932. 
 
 
III - Erudits : 
 

AB XIX 2690-2700 
Fonds Anthony 

 
Dates extrêmes : XXe s. 
Importance matérielle : 3 cartons, 2 fichiers (AB XIX 2690-2700), 0,70 mètres linéaires 
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Modalités d’entrée : don des héritiers de R. Anthony, 1942 
Conditions d’accès : libre 
Instrument de recherche : inv. général ms. de la série AB XIX, t. IV ; inv. semi-anal. dact., par J. 
Chaumié, 1942, II-9 p. 
 
Notice biographique : 
R. Anthony fut professeur au Muséum d’histoire naturelle. Il édita, avec Henri Courteault, Les 
testaments des derniers rois de Navarre (François Phébus, 1483, Madeleine de France, 1493, 
Catherine de Foix, 1504, Jean d’Albret, 1516, Anne d’Albret, 1532), Toulouse, E. Privat, 1940. 
 
Présentation du contenu : 
Notes et copies de pièces sur la maison de Foix. 

AB XIX 2690-2692 Manuscrit d’un ouvrage sur Catherine de Foix, reine de Navarre (1470-1517) 
et sa famille. 
Notes pour divers ouvrages : double de l’Itinéraire de Catherine de Foix de 
février 1483 à juin 1484, notes concernant la vicomté de Castelbo, notes sur 
les domaines de la maison de Foix en Catalogne après la conquête de la 
Catalogne par Ferdinand le Catholique en 1512, notes sur Jacques de Foix, 
infant de Navarre, notes sur diverses abbesses et prieures, évêques et 
archevêques. 

AB XIX 2693-2696 Notes pour divers ouvrages. 
Etudes et notes sur la souveraineté de Bédeille (Pyrénées-Atlantiques). 
Notes, transcriptions d’actes, croquis concernant la seigneurie d’Andorre.  
Analyses et transcriptions d’actes conservés dans des services d’archives et 
des bibliothèques françaises ayant servi à la rédaction de l’ouvrage sur 
Catherine de Foix. 

AB XIX 2697-2699  Analyses et transcriptions d’actes conservés dans des services d’archives 
espagnols ou étrangers ayant servi à la rédaction de l’ouvrage sur Catherine 
de Foix. 
Croquis et cartes. 
Notes, correspondance diverse. 

AB XIX 2700  Fichier pour la rédaction de l’ouvrage sur Catherine de Foix. 
 
Bibliographie : 
Informations extraites du catalogue BN-Opale de la Bibliothèque nationale de France. 
 
 
 

AB XIX 734-739B 
Collection Delavaud 

 
Dates extrêmes : XVIIe-XIXe s.  
Importance matérielle : 8 cartons (AB XIX 734-739B), 1,00 mètres linéaires 
Modalités d’entrée : don de la Société de l’histoire de France, 1926 
Conditions d’accès : libre 
Instrument de recherche : inv. général ms. de la série AB XIX, t. II  
 
Notice biographique : 
Louis Delavaud (1860-1924) fut ministre de France à Christiania (Norvège) de 1905 à 1911 et à 
Stockholm de 1918 à 1923. Auteur de divers travaux historiques tels que le Marquis de Pomponne 
(1911), Lettres de Marie-Antoinette-Thérèse, princesse des Asturies, à Mme de Mandels (1913), 
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les Pages des ambassadeurs et l’Opéra-Comique au XVIIIe siècle (1916), il fut chargé par la 
Société de l’Histoire de France de la publication des Mémoires du cardinal de Richelieu (1913).  
 
Présentation du contenu : 
Notes de Louis Delavaud et copies de pièces sur Colbert et le ministère de la Marine au XVIIe siècle, 
le ministère des Affaires étrangères et les relations extérieures du XVIIe au XIXe s. 

AB XIX 734 Dossier 1. Mémoires de Richelieu : travaux préparatoires de l’édition des 
tomes IV et V des Mémoires de la Société de l’histoire de France. 
Dossier 2. Famille Arnauld. 
Dossier 3. Arnauld de Pomponne. 

AB XIX 735 Dossier 1. Famille Colbert. 
Dossier 2. Colbert de Croissy. 
Dossier 3. Duc de Saint-Pierre et duchesse Thérèse Colbert de Croissy. 
Début XVIIIe s. 
Dossier 4. Torcy. 
Dossier 5. Les Phélypeaux. 
Dossier 6. Cardinal Passionei. 
Dossier 7. Saint-Simon. 

AB XIX 736 Dossier 1. Copies de lettres adressées par François de Callières à la marquise 
d’Huxelles. 1694-1700. 
Dossier 2. Etudes sur le cardinal Guarini. 
Dossier 3. Notes sur les agents du ministère des Affaires étrangères. XVIIIe-
XIXe s. 
Dossier 4. Organisation interne du ministère des Affaires étrangères. 
Dossier 5. Histoire intime du XVIIIe s. 

AB XIX 737 Dossier 1. Correspondance politique du ministère des Affaires étrangères. 
1613-1743. 
Dossiers 2 et 3. Histoire de l’administration royale en Aunis et Saintonge et 
Marine française sous Richelieu et Mazarin. 1633-1718. 

AB XIX 738 Invasion de la Provence en 1707. 
AB XIX 739A Dossier 1. Relations franco-brésiliennes. 1893. 

Dossier 2. Instituts français à l’étranger. 
Dossier 3. Etudiants étrangers en France. 
Dossier 4. Photographies, cartes de France du ministère de l’Intérieur. 
Dossier 5. Rapports franco-espagnols à la fin du XVIIIe s. 
Dossier 6. Notes et extraits généalogiques et biographiques sur divers 
personnages du XVe au XVIIIe siècle. 
Dossier 7. Plan de Paris au XVIIe s. 

AB XIX 739B Dossier 1. Voyage du prince royal Christian de Danemark. 
Dossier 2. Etude sur le commerce des vins et eaux de vie en Norvège par L. 
Delavaud. 
Dossier 3. Relations franco-suédoises au XVIIe siècle. 
Dossier 4. Diplomates et consuls français dans les pays scandinaves de 1519 
à 1907. 
Dossier 5. Les Français dans les mers arctiques aux XVIIe et XVIIIe siècles. 

 
Bibliographie : 
Larousse du XXe siècle, Paris : Librairie Larousse, 1929, t. II, p. 741. 
 

[AB XIX 3106-3181] 
104 Mi 
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Fonds Dom Lenoir 
 
Dates extrêmes : XIe-XVIIIe s. 
Importance matérielle : 77 bobines de microfilm (104 Mi 1-77) 
Modalités d’entrée : prêt pour microfilm, 1954-1955  
Conditions d’accès : libre 
Instrument de recherche : inv. général ms. de la série AB XIX, t. IV ; état somm. dact., 3 p. ; table 
de concordance entre les cotes des microfilms et les cotes de la sous-série AB XIX, dans Chr. Gut et 
F. de Ferry, avec la collab. de S. Czarnecki, Etat des microfilms conservés aux Archives nationales 
(Service photographique, Section Outre-Mer et Dépôt des Archives d’Outre-Mer), Paris, 1968, 
280 p. (Ministère des Affaires culturelles. Direction des Archives de France), p. 76-77 ; voir M. Le 
Pesant, “ Les manuscrits de Dom Lenoir sur l’histoire de Normandie  ”, dans Bulletin de la Société 
des Antiquaires de Normandie , t. 50, 1949, p. 125-151, et du même auteur, “ Répertoire des 
informations analysées par Dom Lenoir ”, dans Cahiers Léopold Delisle , t. XVI, fascicules 1-2, 1967, 
p. 3-48 
 
Notice biographique : 
Dom Jacques-Nicolas Lenoir, né à Alençon en 1720, religieux bénédictin de la congrégation de Saint-
Maur, fit profession à l’abbaye de Saint-Evroul en 1741. Par la suite, il passa à l’abbaye de Saint-
Germain-des-Prés et il fut l’un des derniers religieux de cette maison à se livrer à la recherche 
historique. Son activité érudite se manifesta dès 1760 par un Mémoire relatif au projet d’une histoire 
générale de la province de Normandie . Pendant plus de vingt-cinq ans, dom Lenoir dépouilla à Paris 
les archives de la Chambre des comptes de Rouen et il en copia plus de 100 000 titres. La plus grande 
partie de ses recherches fut achevée dès 1788 : à cette date, il publia un ouvrage, chez Didot l’aîné, 
sous le titre : Collection chronlogique des actes et titres de Normandie concernant l’histoire des 
familles nobles et les fiefs des trois généralités de cette province. En 1790, il publia la Normandie 
anciennement pays d’Etat. Il mourut en 1792. 
 
Présentation du contenu : 
Copies et analyses de documents d’archives publiques (Chambre des comptes de Paris, etc.) 
concernant la Normandie du XIe au XVIIIe s., réalisées entre 1775 et 1789 par Dom Lenoir. 
104 Mi 1-22, 24-30, 42-

45, 71, 74-75 
Copies de documents conservés à la Chambre des comptes de Paris, au dépôt 
du greffe : registres mémoriaux, extraits du Recueil des chartes, pièces 
enliassées (lettres royales, mandements des gens des Comptes, états de 
recette, rôles d’amende, comptes, quittances, aveux et dénombrements...). 

104 Mi 33-38, 46-53, 
63  

Copies de documents conservés à la Chambre des comptes de Paris, au dépôt 
des fiefs : aveux et dénombrements, fois et hommages. 

104 Mi 29 Copies de documents conservés à la Chambre des comptes de Paris, à la 
Bibliothèque des auditeurs des comptes. 

104 Mi 31-33, 39-41, 
54-61, 64-68 

Copies de documents provenant de la Chambre des comptes de Rouen. 

104 Mi 23, 29-30, 38, 
70-73, 76 

Copies d’archives diverses : archives ecclésiatiques, archives privées ou 
cabinets de collectionneurs (notamment chartrier de la famille de Rupierre). 

104 Mi 23, 69, 72 Copies de documents conservés dans des bibliothèques : Bibliothèque du Roi 
(notes de Bréquigny), bibliothèque du collège des jésuites de Paris (cartulaire 
de l’abbaye de Lyre). 

104 Mi 70 Extraits d’ouvrages imprimés. 
 
Bibliographie : 
LE PESANT (M.), “ Les manuscrits de Dom Lenoir sur l’histoire de Normandie  ”, dans Bulletin de la 
Société des Antiquaires de Normandie , t. 50, 1949, p. 125-151. 
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AB XIX 4373-4376 

Fonds Gabriel Mareschal de Bievres 
 
Dates extrêmes : 1898-1941 
Importance matérielle : 4 cartons (AB XIX 4373-4376), 0,50 mètres linéaires 
Modalités d’entrée : dépôt, 1976  
Conditions d’accès : libre 
Instrument de recherche : inv. général ms. et dact. de la série AB XIX, t. VII  
 
Notice biographique : 
Gabriel Mareschal de Bièvres, conservateur honoraire des Eaux et forêts (1866-1941) a laissé un 
ouvrage sur l’Histoire des anciens barbiers-chirurgiens de Paris et des chirurgiens du Roi sous 
l’Ancien régime (1656-1790). Il s’intéressa également à la biographie de son ancêtre, Georges 
Mareschal, seigneur de Bièvre, premier chirurgien de Louis XIV. 
 
Présentation du contenu : 

AB XIX 4373  Manuscrit de l’ Histoire des anciens barbiers-chirurgiens de Paris et des 
chirurgiens du Roi sous l’Ancien régime (1656-1790). 1898-1900. 

AB XIX 4374 Dossier 1. Manuscrit préparé pour l’édition de Georges Mareschal, 
seigneur de Bièvres, premier chirurgien de Louis XIV, et la Renaissance 
de la chirurgie au XVIIIe siècle. 1921-1940. 
Dossier 2. Conférences et articles inédits ou corrigés. 1910-1934. 

AB XIX 4375 Dossier 1. Gabriel Mareschal de Bièvre, Georges Mareschal, seigneur de 
Bièvres, premier chirurgien de Louis XIV, 1 vol. in-4° relié dact., III, 689 et 
7 p. (tables) avec corrections manuscrites, texte de l’ouvrage publié chez Plon 
(1906) sous le même titre. 1898-1905. 
Dossier 2. Gabriel Mareschal de Bièvre, Une journée révolutionnaire en 
province : les massacres de Meaux, 4 septembre 1792 (inédit), 1923. 
Dossier 3.  Gabriel Mareschal de Bièvres, “ Les tribulations de Monsieur de 
Beaumarchais, exploitant forestier (1766-1781) ”, extrait de la Revue des 
eaux et forêts, septembre 1934, p. 704-713 et octobre 1934, p. 780-788, 
Nancy, Berger-Levrault, 1934. 

AB XIX 4376  Gabriel Mareschal de Bièvre, “ le suicide de la Monarchie  ”, Histoire de la 
Garde constitutionnelle de Louis XVI (1791-1792), 1 vol. in-4° dact., 
notes, tables, avant-propos et liste alphabétique des membres de la Garde 
constitutionnelle, ouvrage inédit. 1940. 

 
Bibliographie : 
Informations extraites du catalogue BN-Opale de la Bibliothèque nationale de France. 
 

AB XIX 433-463 
Fichier Pardessus de Rozière  

 
Dates extrêmes : XIXe s. 
Importance matérielle :  14 cartons (AB XIX 433-463), 3,30 mètres linéaires 
Modalités d’entrée : don d’Henri Courteault, 1909 
Conditions d’accès : libre 
Instrument de recherche : inv. général ms. de la série AB XIX, t. I  
 
Notice biographique : 
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Jurisconsulte et historien français, Jean-Marie Pardessus (1772-1853) fut professeur de droit 
commercial à la Faculté de droit de Paris de 1810 à 1830. Membre de l’Académie des inscriptions et 
belles-lettres (1829), il publia deux volumes des Diplômes mérovingiens, les tomes IV et VI de la 
Table chronologique des chartes et diplômes, et le tome XXI des Ordonnances des rois de 
France. Jean-Marie Pardessus s’intéressa au projet de publication des “ monuments de l’histoire du 
tiers-état ” par le Comité des travaux historiques. L’accès aux fichiers et aux volumes de cette 
collection était facilité par l’existence d’une Table, rédigée avant 1848 par Lecaron et déposée à la 
Bibliothèque nationale. Pardessus en fit faire une copie intégrale et la transmit à son petit-neveu, 
Eugène de Rozière, d’où le nom de fichier “ Pardessus de Rozière ”. 
 
Présentation du contenu : 

AB XIX 433-463 Analyses d’actes relatifs à l’histoire administrative des communes et localités 
françaises, avec l’indication du service d’archives où elles ont été relevées : 
classement par ordre alphabétique des localités. 

 
Sources complémentaires : 
Un extrait du fichier Pardessus de Rozière est conservé au Centre historique des Archives nationales 
sous la cote AB XIX 93-121. Œuvre d’Alexandre Teulet et de Stadler, il ne contient que des 
transcriptions d’actes de la série JJ. 
 
Bibliographie : 
BAUTIER (Robert-Henri), “ Le recueil des monuments de l’histoire du Tiers-Etat et l’utilisation des 
matériaux réunis par Augustin Thierry ”, dans Annuaire-Bulletin de la Société de l’histoire de 
France, t. LXXX, 1944, p. 89-118. 
 

AB XIX 503-508 
Fonds Georges Picot 

 
Dates extrêmes : XIXe s. 
Importance matérielle :  6 cartons (AB XIX 503-508), 1 mètre linéaire 
Modalités d’entrée : dépôt, 1911  
Conditions d’accès : libre 
Instrument de recherche : inv. général ms. de la série AB XIX, t. I 
 
Notice biographique : 
Georges-Marie-René Picot (1838-1909) était juge au Tribunal de la Seine quand il se fit connaître, en 
1874, par une Histoire des états généraux en quatre volumes, qui devint l’origine d’une carrière 
académique, commencée comme lauréat de l’Académie française (1873 et 1874) et poursuivie comme 
membre (1878) et comme secrétaire perpétuel (1896) de l’Académie des sciences morales. En tant 
que magistrat, Georges Picot avait occupé (1877) les fonctions de directeur des affaires criminelles ou 
des grâces au ministère de la Justice. En politique, il se présenta sans succès aux élections de 1885 et 
consacra son activité de publiciste à défendre la cause de la paix religieuse et sociale. Il publia 
également une vie de Gladstone (1904). 
 
Présentation du contenu : 

AB XIX 503 Lettres et notes concernant le projet de publication dans la collection des 
Documents inédits relatifs à l’Histoire de France de documents sur les Etats 
généraux de 1614. Liste de documents à publier. 
Deux séries d’épreuves en placards du début des Documents relatifs aux 
Etats généraux de 1614, “ Elections de Paris ”. 

AB XIX 504 Troisième série d’épreuves en placards. 
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Manuscrit correspondant aux placards contenus dans les cartons AB XIX 503 
et 504. 

AB XIX 505 Arrêts du Conseil relatifs aux Etats généraux de 1614 et copies manuscrites du 
procès-verbal de la noblesse, du cahier des remontrances de la noblesse et du 
cahier du Tiers. 

AB XIX 506 Copies de cinq relations privées des Etats généraux de 1614. 
AB XIX 507 Fiches sur les Etats généraux de 1614. 
AB XIX 508 Circulaire du ministère de l’Instruction publique du 11 janvier 1876 en vue du 

projet de publication par Georges Picot des documents inédits relatifs aux Etats 
généraux du XIVe au XVIIe s. 
Réponses à la circulaire. 

 
Bibliographie : 
Informations extraites du catalogue BN-Opale de la Bibliothèque nationale de France. 
 

AB XIX 2979-3035 
Fonds  du vicomte Révérend 

 
Dates extrêmes : XIXe s. 
Importance matérielle : 25 cartons (AB XIX 2979-3035), 3,30 mètres linéaires 
Modalités d’entrée : legs de Pierre Champion, 1942 
Conditions d’accès : libre 
Instrument de recherche : inv. général ms. de la série AB XIX, t. IV 
 
Notice biographique : 
Le vicomte Albert Révérend est l’auteur de plusieurs ouvrages sur les anoblissements au XIXe siècle  : 
Album des armoiries concédées par lettres-patentes de Napoléon Ier, 1808-1815, 117 planches, 
3504 blasons, précédés des armoiries de l’Empereur, des grands dignitaires et grands officiers 
de l’Empire avec tableaux des signes extérieurs et intérieurs des armoiries impériales (1911) ; 
Armorial du Premier Empire, titres, majorats et armoiries concédés par Napoléon Ier (1894) ; Les 
familles titrées et anoblies au XIXe siècle. Titres, anoblissements et pairies de la Restauration, 
1814-1830 (1901) ; Les familles titrées et anoblies au XIXe siècle. Titres et confirmations de 
titres. Monarchie de Juillet, IInde République, IInd Empire, IIIe République, 1830-1908 (1909). 
 
Présentation du contenu : 
Papiers du vicomte Révérend : épreuves de ses ouvrages, notes héraldiques et généalogiques sur les 
anoblissements du Premier Empire à la Troisième République. 

AB XIX 2979-2986  Epreuves annotées de l’ouvrage sur les titres et anoblissements sous la 
Restauration. 

AB XIX 2987-2989 Epreuves annotées de Titres et confirmations de titres : Monarchie de 
Juillet, IInde République, IInd Empire, IIIe République. 

AB XIX 2990 Emile Campardon, Liste des membres de la noblesse impériale, Société de 
l’histoire de la Révolution française, Paris, 1889, annoté par Révérend. 

AB XIX 2991 Armorial de la Restauration, ms., avec dessins d’Eugène Villeroy. 
AB XIX 2992 Armorial de la Monarchie de Juillet, IInde République, IInd Empire, IIIe 

République, avec des dessins d’Eugène Villeroy. 
AB XIX 2993 Titres conférés en Italie par l’Empereur et le roi de Naples. 

AB XIX 2994-2995 Personnages anoblis au XVIIIe siècle pour avoir occupé des fonctions 
publiques. 

AB XIX 2996 Anoblissements au XIXe siècle. 
AB XIX 2997-2998 Notes diverses, notamment sur des familles de noblesse étrangère. 
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AB XIX 2999 Epreuves corrigées de l’Annuaire des châteaux. 
AB XIX 3000-3001 Faire-part de décès. 
AB XIX 3002-3035 Recueil de notes sur les familles nobles françaises. 

 
Bibliographie : 
Informations extraites du catalogue BN-Opale de la Bibliothèque nationale de France. 
 

361 AP 
Fonds Silvestre de Sacy 

 
Dates extrêmes : XVIIIe-XXe s. 
Importance matérielle : 8 cartons (361 AP 1-13), 1,7 mètres linéaires 
Modalités d’entrée : don de madame de Sacy, 1976 
Conditions d’accès : libre 
Instrument de recherche : rép. num. dact. (361 AP 1-13), par S. d’Huart, 1976, 3 p.  
 
Notice biographique : 
Conseiller à la Cour des monnaies dès 1781, l’orientaliste Antoine-Isaac Silvestre de Sacy (1768-1838) 
devint, en 1791 l’un des commissaires généraux des monnaies. Associé libre de l’Académie des 
inscriptions dès 1785, membre ordinaire en 1792, il en devint secrétaire perpétuel en 1833. A la création 
de l’Ecole des langues orientales en 1795, il fut professeur d’arabe, et en 1806, professeur de persan au 
Collège de France. De 1808 à 1814, il siégea au Corps législatif, fut nommé de 1815 à 1820 membre de 
la Commission de l’instruction publique et administrateur de l’Académie de Paris, puis, en 1822, du 
Collège de France et de l’Ecole des langues orientales. Il fonda la même année la Société asiatique, 
dont il fut élu président, et en 1832, devint pair de France, conservateur des manuscrits de la 
Bibliothèque royale et inspecteur des types orientaux de l’Imprimerie royale. 
Après des études au Collège Louis-le-Grand, son fils, Samuel-Ustazade (1801-1879) fit ses débuts 
comme écrivain au Journal des débats en 1828. Pendant plus de vingt ans, il fournit à cette feuille de 
nombreux articles politiques, qui lui valurent d’être nommé, en 1836, conservateur, et en 1848, 
administrateur de la bibliothèque Mazarine. A la suite du Coup d’Etat du 2 décembre 1851, il écrivit 
plus spécialement des articles littéraires. Membre de l’Académie française à partir de 1854, il entra en 
1864 au Conseil supérieur de l’instruction publique et devint sénateur en 1865. 
 
Historique de la conservation : 
Les papiers Augereau viennent de la famille Vinit, alliée aux Silvestre de Sacy par mariage. 
 
Présentation du contenu : 

361 AP 1-8 Dossiers généalogiques par branches et par personnes (XIXe-XXe s.) établis par 
Armand de Sacy (mort en 1946), comprenant en outre des photographies et des 
dessins originaux. 

9-11 Antoine-Isaac Silvestre de Sacy : correspondance, centenaire de l’Ecole des 
Langues orientales. 1910-1931. 

12 Samuel-Ustazade Silvestre de Sacy : correspondance et œuvres littéraires 1817-
1877. 

13 Papiers du maréchal Pierre Augereau et de son frère le général Jean-Pierre 
Augereau (1803-1816). 

 
Sources complémentaires : 
9 articles supplémentaires (361 AP 14-22) sont conservés sous forme de microfilm (407 Mi 1-22) : 
lettres d’écrivains, artistes, savants et personnalités diverses adressées aux Sacy et à Léon Vinit (XIXe 
s.), journal de Jean-Marie-Samuel Silvestre de Sacy, administrateur en Indochine (1930-1946). 
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Instruments de recherche : rép. num. détaillé dact. (361 AP 14-21), par F. de Ferry, 1976, 5 p. ; notice 
dact. (361 AP 22), 2 p. 
 
La correspondance d’Antoine Isaac Silvestre de Sacy, administrateur du Collège de France, secrétaire 
perpétuel de l’Académie des Inscriptions et Belles-Lettres, est conservée à la Bibliothèque de l’Institut 
(Ms. 2375-2377). 
 
Bibliographie : 
ROBERT (Adolphe) et COUGNY (Gaston), Dictionnaire des parlementaires français (1789-1889), 
Paris : Bourloton, Editeur, 1890, 5 vol., t. V, p. 230-231. 
VAPEREAU (G.), Dictionnaire universel des contemporains, Paris, 3e édition, 1865, p. 1568. 
 

[328 AP] 
344 Mi 

Fonds Saulcy 
 
Dates extrêmes : 1773-1933 
Importance matérielle : 3 bobines de microfilm (344 Mi 1-3) 
Modalités d’entrée : prêt pour microfilm, 1972 
Conditions d’accès : sur autorisation 
Instrument de recherche : rép. num. dact. par M. Guillot et Ch. de Tourtier-Bonazzi, 1972, 9 p. 
 
Notice biographique : 
Louis-Félicien-Joseph Caignart de Saulcy (1807-1880) fut admis en 1826 à l’Ecole polytechnique ; il en 
sortit deux ans plus tard pour entrer à l’Ecole d’application de Metz. C’est là qu’il commença  à se 
passionner pour les médailles et, devenu lieutenant d’artillerie, il réussit à mener de front ses obligations 
militaires et ses recherches d’archéologue et de numismate. Professeur de mécanique à l’Ecole de 
Metz, il publia des études sur les monnaies de la ville et de ses évêques et un Essai de classification 
des suites monétaires byzantines, résultat de ses travaux de classement d’une précieuse collection de 
médailles byzantines. En 1841, il devint conservateur du musée d’artillerie à Paris, et, l’année suivante, 
l’Académie des inscriptions lui ouvrit ses portes. Il se spécialisa alors dans l’épigraphie orientale et 
entreprit en 1845 un grand voyage archéologique avec La Saussaye à travers l’Italie, la Grèce, la 
Turquie et l’Egypte. Cinq ans plus tard, accompagné de son fils et d’Edouard Delessert, il se rendit en 
Palestine. On doit à Saulcy de nombreux travaux de numismatique, des récits de voyages, et 
l’animation, comme président, de la commission instituée pour publier la carte de l’ancienne Gaule, 
commission qui donna une impulsion très vive aux recherches d’archéologie gauloise et latine en 
France.  
Veuf de Melle de Brye en 1850, Saulcy épousa en secondes noces le 20 décembre 1852, Mlle de 
Billing, fille du ministre de France à Copenhague, bientôt dame d’honneur de l’impératrice Eugénie. 
Fréquentant ainsi la cour et apprécié par Napoléon III, il fut nommé en novembre 1859 sénateur. 
S’intéressant peu à la politique, il consacra tous ses loisirs à ses travaux d’érudition. A deux reprises, en 
1863 et en 1869, il se rendit en Terre Sainte, et lorsqu’il s’éteignit en 1880, il rédigeait une description 
de sa collection de monnaies françaises de Philippe II à François Ier. 
 
Présentation du contenu : 
Généalogie des familles Caignart du Rotoy et Caignart de Saulcy, originaires de Flandre ; 
correspondance reçue par le baron de Saulcy et son épouse, née de Billing ; documentation rassemblée 
par M. de Saulcy pour son voyage archéologique en Syrie et au Liban en 1863 ; familles alliées : Billing, 
Lesseps et Boissy d’Anglas (XVIIIe-XIXe s.). 
 
Sources complémentaires : 
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Voir aux Archives nationales, sous la cote 329 Mi, le microfilm du fonds Billing conservé aux Archives 
départementales du Haut-Rhin. 
Des documents provenant de Louis Félicien Joseph Caignart de Saulcy sont également conservés à la 
Bibliothèque de l’Institut (Ms 2250-2301). 
 
Bibliographie : 
Informations extraites de l’introduction du répertoire numérique de C. Bonazzi et M. Guillot. 
VAPEREAU (G.), Dictionnaire universel des contemporains, Paris, 1858, p. 1545. 
 

567 AP 
Fonds Vogüé 

 
Dates extrêmes : XVIIe-XXe s. 
Importance matérielle : 257 cartons et 2 portefeuilles (567 AP 1-264), 34,8 mètres linéaires 
Modalités d’entrée : dépôt, 1994 
Conditions d’accès : sur autorisation 
Instrument de recherche : rép. num. dét. dact., par C. Hohl, 1997, 49 p. 
 
Notice historique : 
La famille de Vogüé tire son nom d’une localité située sur le cours de l’Ardèche, à quelque distance au 
sud d’Aubenas. Dès avant la Révolution et à la suite d’alliances matrimoniales, la branche aînée des 
Vogüé avait quitté le Vivarais pour s’établir en Bourgogne, en Berry et dans le Nivernais. 
Cerice de Vogüé (1732-1812), lieutenant général des armées du roi et député du Vivarais aux Etats 
généraux, émigra sous la Révolution, servit dans l’armée des Princes, rentra en France sous le 
Consulat et mourut sous l’Empire en 1812. Son fils Charles Elzéar (mort en 1807) épousa Zéphirine de 
Damas, dans l’ascendance de laquelle entraient les Andrault de Langeron et les Bouhier. Ils eurent 
deux fils, Léonce, né en 1805, et Charles, né postérieurement à la mort de son père. Leur tutelle fut 
confiée à leur mère, qui épousa en secondes noces César Laurent de Chastellux.  
Léonce de Vogüé (1805-1877), fils aîné de Charles Elzéar, entra dans la carrière militaire, participa à la 
campagne de Catalogne de 1823 et à l’expédition d’Alger de 1830. Il quitta le service la même année, 
par fidélité aux Bourbons. Entré en politique en 1836, Léonce de Vogüé fut conseiller général du Cher 
en 1839, échoua à la députation dans l’arrondissement de Sancerre en 1842, accueillit favorablement la 
République de 1848 et siégea à l’Assemblée constituante comme représentant du Cher. Réélu à 
l’Assemblée législative en mars 1850, il s’opposa au coup d’Etat du 2 Décembre. Membre de la 
Société d’agriculture du Cher et de la Société centrale d’agriculture, fondateur de la Société des 
agriculteurs de France, il travailla à promouvoir le progrès technique et les améliorations sociales. 
Son fils aîné, Charles Jean Melchior (1829-1916) fut pendant trente ans représentant du canton de 
Léré au conseil général du Cher. Remarqué par Alexis de Tocqueville, alors ministre des Affaires 
étrangères, le jeune comte de Vogüé fut attaché en 1849 à l’ambassade de France à Saint-Pétersbourg, 
fonction à laquelle il renonça en 1852. Passionné d’archéologie, il explora la Syrie et la Palestine en 
1853-1854 et il ramena de ses voyages des matériaux pour ses ouvrages. Il entra à l’Académie des 
inscriptions et belles-lettres comme membre libre en 1868 et participa à plusieurs périodiques savants : 
Revue archéologique, Revue numismatique, Journal asiatique, Bulletin des Antiquaires, 
Correspondant. En 1871, Thiers le nomma ambassadeur de France à Constantinople, poste qu’il quitta 
en 1875 pour occuper celui de Vienne jusqu’en 1879. Homme de foi et catholique militant, Melchior de 
Vogüé prit une part décisive au développement d’institutions œuvrant dans ce domaine : Office central 
des œuvres charitables, Œuvre de la propagation de la foi, Œuvre des écoles d’Orient, Société de secours 
aux blessés militaires. Membre fondateur de cette dernière société, il en assura le fonctionnement dans 
le centre de la France durant la guerre de 1870 et il la présida à partir de 1904. Sous son impulsion se 
regroupèrent les trois sociétés qui formèrent la Croix-Rouge française. Académicien en 1901, Melchior 
de Vogüé a laissé Une famille vivaroise. Histoires d’autrefois racontées à ses enfants. 
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Présentation du contenu : 

567 AP 1-9 Cerice de Vogüé. 1783-1812. 
10-20 Charles Elzear de Vogüé et Zéphirine de Damas, sa femme. XVIIe s.-1850. 

21-126 Léonce de Vogüé. 
 21-22 Travaux scolaires. 1813-1821. 
 23 Carrière militaire. 1823-1870. 
 24-26 Notes de voyage, documents rapportés de voyage. 1820-1852. 
 27-33 Papiers personnels. 1805-1877. 
 34 Cartes d’invitation, cartes de visiteurs. Notes généalogiques. 
 35 Carnets à dessins. 
 36-53 Correspondance active et passive du marquis de Vogüé. 1814-1877. 
 54 Œuvres de piété, bonnes œuvres. 1828-1873. 
 55-58 Titres de famille, successions. 1810-1875. 
 59-60 Mémoires, factures, comptabilité. 1863-1875. 
 67-79 Vie politique, élections sous les IIe et IIIe République. 1848-1876. 
 80-94 Léonce de Vogüé maître de forges. 1830-1874. 
 95-126 Exploitation des domaines fonciers. 1829-1877. 

127-264 Melchior de Vogüé. 
 127-129 Papiers personnels. 1847-1914. 
 130-131 Carnets de dessins, croquis et notes prises en voyage. 1846-1896. 
 132-133 Réception à l’Académie française. 1902. 
 134-150 Papiers familiaux et biens. 1855-1916. 
 151-158 Société des agriculteurs de France. Sociétés agricoles du Cher, de la 

Nièvre, de l’Allier. 1893-1912. 
 159-162 Œuvres d’assistance et de propagation de la foi. 1857-1916. 
 163-174 Correspondance adressée à Melchior de Vogüé par ses proches. 1836-

1916. 
 175-193 Correspondance active et passive. 1848-1916. 
 194-213 Légation de France en Russie (1850), ambassade de Constantinople (1871-

1875), ambassade de Vienne (1875-1879). 
 214-237 Travaux archéologiques et épigraphiques, participation aux activités de 

sociétés et de revues savantes. 1849-1933. 
 238-245 Recherches sur le Vivarais. 1896-1915. 
 246-259 Recherches sur le maréchal de Villars. 
 260-264 Recherches historiques diverses. 

 
Sources complémentaires : 
Les Archives départementales de la Côte-d’Or conservent le chartrier de l’hôtel de Vogüé 
comportant, entre autres, les papiers de la tutelle des mineurs Vogüé pendant la période révolutionnaire 
(32 F 1-2330). 
 
Bibliographie :  
Informations extraites de l’introduction du répertoire numérique détaillé de C. Hohl. 
CARDON (Fabrice), Léonce Louis Melchior marquis de Vogüé, agronome, industriel et député 
(1805-1877), mémoire de maîtrise sous la direction de Claude-Isabelle Brelot, Université François 
Rabelais de Tours, 1996, 402 p. dact. 
VOGÜÉ (marquis de), Une famille vivaroise. Histoires d’autrefois racontées à ses enfants, Paris : 
Honoré Champion, 1912, 4 vol., 378 p., 370 p., 197 p. et  419 p. 
 
IV- Archivistes-paléographes : 



 30 

 
AB XIX 3571-3586 

Fonds Boislisle  
 
Dates extrêmes : 1884-1928 
Importance matérielle : 17 cartons (AB XIX 3571-3586), 2,40 mètres linéaires 
Modalités d’entrée : versement de la Section ancienne, 1968 
Conditions d’accès : libre 
Instrument de recherche : inv. général ms. de la série AB XIX, t. VI 
 
Notice biographique : 
Ancien élève de l’Ecole des chartes, l’historien Arthur-André-Gabriel Michel de Boislisle (1835-1908) 
entra au ministère des Finances et y devint sous-chef des archives. Membre du Comité des travaux 
historiques, membre et secrétaire de la Société des antiquaires, il fut élu membre libre de l’Académie 
des inscriptions et belles-lettres en 1884. Sous les auspices du ministère des Finances et d’après les 
documents des Archives nationales, Arthur de Boislisle publia la Correspondance des contrôleurs 
généraux des finances avec les intendants des provinces (1874-1883), et pour la Collection des 
documents inédits de l’Histoire de France, Les mémoires des intendants sur l’état des généralités 
(1881). Arthur de Boislisle a également laissé une histoire de la Chambre des comptes de Paris 
(1873), ainsi qu’une monumentale édition des Mémoires de Saint-Simon (1879-1908). 
 
Présentation du contenu : 

AB XIX 3571  Dossier personnel. 1884-1908. 
Comité des travaux historiques. 1874-1881. 
Recherches à Londres.  1877. 
Notes sur les archives de l’Etat : Trésor des chartes, archives de la Guerre, 
des Affaires étrangères. S.d. 
Etudes sur le cardinal de Richelieu et le Palais-Royal. S.d. 

AB XIX 3572 Edition des Mémoires de Saint-Simon. 1904-1928. 
AB XIX 3573-3574 Notes pour l’édition des Mémoires : dossiers méthodiques, biographiques et 

géographiques classés par ordre alphabétique. 
AB XIX 3575-3579 Notes et documentation sur le cardinal et la famille de Bouillon. 

AB XIX 3580 Notes et documentation sur Madame de Maintenon. 
AB XIX 3581 Etudes sur la guerre de 1688-1689, Le Peletier et la Révocation de l’Edit de 

Nantes. 
AB XIX 3582 Notes et documents d’histoire de Paris. XVIIe-XVIIIe s. 
AB XIX 3586 Notes et études sur les années 1689 à 1698. 

Notes rédigées sur les monnaies à la  fin du XVIIe siècle. 
 
Bibliographie : 
ROMAN D’AMAT (Jean Charles) et PRÉVOST (Michel), dir., Dictionnaire de biographie française, 
Paris : Letouzey et Ané, 1948, t. VI, col. 826-827. 
ROMAN (J.), “ Notice nécrologique ”, dans Bibliothèque de l’Ecole des chartes, t. LXIX (1909). 
 

AB XIX 4408-4410 
Fonds Armand Boutillier du Retail 

 
Dates extrêmes : XXe s. 
Importance matérielle : 3 cartons (AB XIX 4408-4410), 0,35 mètres linéaires 
Modalités d’entrée : don de madame de La Godelinais, 1979 
Conditions d’accès : libre 
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Instrument de recherche : inv. général ms. et dact. de la série AB XIX, t. VII  
 
Notice biographique : 
Archiviste-paléographe de la promotion 1905, Armand Boutillier du Retail (1882-1943) fut 
successivement archiviste de l’Aube, conservateur des Bibliothèques et Musée de la Guerre, 
bibliothécaire-archiviste des ministères du Commerce et du Travail et chargé de la direction du Centre 
d’information économique. Il fut le collaborateur d’Henri Stein pour les Obituaires de la province de 
Sens (Troyes) et de J. Cordey pour son Inventaire des archives des ducs de Crillon, conservées 
chez le duc de Gramont (1908). Président du bureau bibliographique de France et secrétaire général de 
l’Union française des organismes de documentation, il fut rapporteur général du congrès de 
documentation de 1937 à Paris. 
 
Présentation du contenu : 

AB XIX 4408-4410  Notes sur la famille de Crillon et édition de la correspondance et d’une partie 
du journal de voyage de François-Félix-Dorothée, marquis puis duc de Crillon 
(1748-1820). 

 
Sources complémentaires : 
Le Centre historique des Archives nationales conserve le chartrier de Crillon (504 AP). 
 
Bibliographie : 
Livret de l’Ecole des chartes 1821-1966, Paris : Ecole nationale des chartes, p. XXXIV. 
ROMAN D’AMAT (Jean Charles) et PRÉVOST (Michel), dir., Dictionnaire de biographie française, 
Paris : Letouzey et Ané, 1948, t. VII, col. 59-60. 
 
 

366 AP 
Fonds Charles Braibant 

 
Dates extrêmes : XXe s. 
Importance matérielle : 30 mètres linéaires 
Modalités d’entrée : dépôt, 1976 
Conditions d’accès : sur autorisation  
Instrument de recherche : fonds non classé  
 
Notice biographique : 
Archiviste-paléographe et homme de lettres, Charles Braibant (1889-1976) fut successivement chef du 
service des archives et bibliothèques de la Marine (1919-1944), inspecteur général (1945-1948), 
directeur général (1948-1959) puis directeur général honoraire des Archives de France, président 
(1950-1954) puis président d’honneur du Conseil international des archives et président-fondateur de la 
Table ronde internationale des archives (1954-1972). Membre du Conseil de l’ordre des Palmes 
académiques et du Conseil de l’ordre des Arts et Lettres (1957-1960), Charles Braibant fut également 
président d’honneur des écrivains de Champagne, des écrivains ardennais, des amis des Lettres, 
président de la fédération des sociétés d’écrivains du Nord et de l’Est (1949-1976), correspondant de 
l’Indian Historical Records Commission et président de la Société de l’histoire de France. Ses 
œuvres littéraires principales sont : Le roi dort, le Soleil de mars, le Rire des Dieux, Irène Soubeyran 
(romans), Un bourgeois sous trois républiques (mémoires), Resplendine (nouvelles), Lumière 
bleue, la guerre à Paris (journal), le Métier d’écrivain  (anthologie), Félix Faure à l’Elysée, Histoire 
de la Tour Eiffel. 
Son fils Guy (né en 1927), ancien élève de l’Ecole nationale d’administration, a été successivement 
commissaire du gouvernement près le Tribunal des conflits (1969-1974), conseiller d’Etat (1978), 
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directeur général (1979-1981), président de l’Institut international des sciences administratives (1992-
1995) et chargé de mission auprès du ministre des Transports Charles Fiterman (1981-1984). Il a 
réintégré le Conseil d’Etat en 1984 comme président de la section du rapport et des études (1985-
1992). Il est vice-président de la commission de codification depuis 1989 et chargé de mission sur les 
questions de droit que pose Internet depuis 1997. 
 
Présentation du contenu : 
Charles Braibant (1889-1976). Famille Braibant. Famille Tournier. Jeunesse, scolarité, études, Ecole 
des chartes. Dossiers sur son activité professionnelle nationale (Archives de la Marine, Inspection 
générale des Archives, Direction générale des Archives) et internationale (Conseil international des 
Archives, table ronde). 
Papiers littéraires : romans, essais, conférences, mémoires, agendas, presse. 
Correspondance et dossiers de documentation  
Guy Braibant. Pièces personnelles. Tchécoslovaquie. Notes et documentation de droit et d’économie.  
 
Sources complémentaires : 
La thèse d’Ecole des chartes de Charles Braibant sur l’abbaye de Saint-Magloire de Paris est classée 
dans la série AB XXVIII 594. 
 
Bibliographie : 
Who’s who, 1975-1976, p. 317. 
 

AB XIX 3054-3056B et AB XIX 4393-4403 
Fonds Pierre Caron 

 
Dates extrêmes : 1882-1951 
Importance matérielle : 15 cartons (AB XIX 3054-3056B, AB XIX 4393-4403), 1,90 mètres linéaires 
Modalités d’entrée : dons de monsieur Pierre Caron et de madame Jacques Caron, 1951-1977 
Conditions d’accès : libre 
Instrument de recherche : inv. général ms. de la série AB XIX, t. IV 
 
Notice biographique : 
Archiviste-paléographe de la promotion de 1898, Pierre Caron (1875-1952) fut conservateur de la 
section moderne aux Archives nationales dès 1912. Pendant près de quarante ans, il mena de front, 
avec le travail régulier des classements, des inventaires et des recherches pour le public, des 
publications bibliographiques (Répertoire bibliographique de l’histoire de France des origines à 
nos jours pour la période 1920-1931, direction de la Bibliographie internationale des sciences 
historiques), des éditions de séries documentaires, surtout de la période révolutionnaire, enfin des 
travaux d’historiens (Massacres de septembre 1792). En 1937, Pierre Caron succéda à Henri 
Courteault comme directeur des Archives de France. Il créa la Société des Amis des Archives de 
France, réorganisa la Commission supérieure des archives et fut à l’origine d’une instruction sur le tri et 
le classement des archives des services de guerre 1914-1918. Membre de la Commission pour la 
recherche et la publication des documents relatifs à la vie économique de la Révolution, Pierre Caron 
fut chargé en 1939 de l’organisation de la commémoration du cent-cinquantenaire de la Révolution 
française. En mai 1941, il fut mis à la retraite et reprit ses travaux d’histoire révolutionnaire et de 
bibliographie. Il fonda, en 1944, le Comité d’histoire de la Deuxième Guerre mondiale. Il en dirigea ou 
en suivit jusqu’à sa mort les débats et les publications. Avec Julien Cain, il est également à l’origine d’un 
projet de centres de documentation historiques. 
 
Présentation du contenu : 
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AB XIX 3054-3056 Papiers du comité du cent-cinquantenaire de la Révolution française. 
 3054 Administration générale : budget général, correspondance, coupures 

de presse ; comptabilité des travaux effectués pour les cérémonies 
des 5 mai, 23 juin 14 juillet 1939 à Paris et à Versailles. 

 3055 Manifestations artistiques à Versailles et à Paris.  
 3056 Commémoration du cent-cinquantenaire dans les départements : 

dossiers classés par ordre alphabétique des départements. 
AB XIX 4393 Papiers personnels et de fonction de Pierre Caron, directeur des Archives de 

France. 
  Dossier 1. Dossier personnel. 1903-1951. 

Dossier 2. Correspondance familiale et souvenirs. 1882-1951. 
Dossier 3. Pierre Caron, élève de l’Ecole des chartes (promotion 
de 1898). 
Dossier 4. Pierre Caron conservateur aux Archives nationales. 
1902-1906. 
Dossier 5. Pierre Caron, conservateur à la Section moderne. 1898-
1943. 
Dossier 6. Pierre Caron, directeur des Archives de France. 1937-
1940. 
Dossier 7. Expositions organisées par les Archives nationales. 
1909-1937. 
Dossier 8. Cent-cinquantième anniversaire de 1789. 
Dossier 9. Correspondance relative aux Archives nationales 
postérieure à 1945. 

AB XIX 4394-4395 Travaux historiques de Pierre Caron. 
 4394 Dossiers et fiches de préparation à sa thèse d’Ecole des chartes, 

“ Noël Beda, principal du Collège de Montaigu, syndic de la Faculté 
de théologie de Paris ( ? - 1537) ”. 

 4395 Notes et inventaires relatifs à la période révolutionnaire. 
AB XIX 4396 Fonctions exercées par Pierre Caron en dehors de ses activités 

professionnelles : membre du Service des réfugiés et rapatriés du ministère de 
l’Intérieur (1914-1920), membre de la mission laï que française (1924-1951). 

AB XIX 4397-4398 Pierre Caron membre du Comité d’histoire de l’Occupation et de la libération 
de la France (C.H.O.L.F.), devenu en 1951 le Comité d’histoire de la 
Seconde Guerre mondiale. 

 4397 Le C.H.O.L.F. : création, fonctionnement, budget, personnel, local 
et matériel, activités. 1944-1951. 

 4398 Travaux personnels de Pierre Caron et mémoires reçus des 
différents informateurs ; coupures de presse rassemblées par Pierre 
Caron. 1939-1949. 

AB 4399-4400 Pierre Caron bibliographe. 
 4399 Dossier 1. Bibliographie : méthode. 1907-1951. 

Dossier 2. Documentation et bibliographie  : écrits techniques. 1929-
1944. 
Dossier 3. Textes et conférences relatifs à la bibliographie ; 
correspondance avec des bibliographes. 1937-1948. 
Dossier 4. Notes sur l’organisation des bibliothèques et de la 
bibliographie. 

 4400 Projet de Centres de documentation historique ; organismes 
nationaux et internationaux de documentation. 1928-1951. 

AB XIX 4401-4403 Travaux d’histoire moderne. 1907-1949. 
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 4401 Les missions de l’automne 1792 : notes préparatoires, manuscrit. 
 4402 Dossier 1. Les massacres de septembre 1792. 1935-1937. 

Dossier 2. La première terreur. 1943. 
Dossier 3. Dossiers préparés pour des articles ou des conférences. 
1942-1949. 

 4403 Projets de publication et d’éditions relatifs à la période 
révolutionnaire. 

AB XIX 4404 Correspondance.  
Dossier 1. Lettres reçues et minutes de réponses. 1913-1951. 
Dossier 2. Dossiers thématiques : Comité pour la publication des documents 
économiques de la Révolution française (1905-1925), correspondance reçue 
par Pierre Caron pour son article “ étude du gouvernement révolutionnaire ” 
(1910-1911), correspondance adressée à la revue La Révolution française 
(1927-1936), lettres de collaborateurs de la revue émigrés aux Etats-Unis 
(1935-1948), correspondance relative à des publications et commandes de 
livres (1922-1937). 

 
Sources complémentaires : 
La thèse d’Ecole des chartes de Pierre Caron est conservée au Centre historique des Archives 
nationales sous la cote AB XXVIII 142. 
 
Bibliographie : 
Bibliothèque de l’Ecole des chartes, t. 111 (1953), p. 321-329. 
 

162 AP 
Fonds Ernest Coyecque  

 
Dates extrêmes : XIVe s.-1953 
Importance matérielle : 18 cartons (162 AP 1-25), 2,25 mètres linéaires  
Modalités d’entrée : don, 1953-1955 
Conditions d’accès : sur autorisation  
Intrument de recherche : Inv. semi-anal. dact. (162 AP 1-20), par M.-Th. Labignette, 1959, II-59 p. 
 
Notice biographique :  
Archiviste-paléographe de la promotion de 1887, Ernest Coyecque (1864-1954) fut l’auteur d’une thèse 
d’Ecole des chartes sur “ l’Hôtel-Dieu de Paris au Moyen Age ”. Il fut successivement attaché à la 
bibliothèque de l’Arsenal, sous-archiviste aux Archives de la Seine et de la ville de Paris, chef du 
bureau des eaux, canaux et égoûts à la Direction des travaux de la préfecture de la Seine, inspecteur 
des Bibliothèques de Paris et du département de la Seine et archiviste-conseil de la Chambre des 
notaires de Paris. Président de l’Association des bibliothécaires français, Ernest Coyecque proposa, en 
1899, de transformer la Société de l’Ecole des chartes en association professionnelle, et il rédigea un 
rapport sur la réorganisation des Archives de France, en 1904. Vice-président de la Société de 
l’histoire de Paris et de l’Ile -de-France, connu par ses recherches fécondes dans les archives 
notariales, Ernest Coyecque était aussi chevalier de la Légion d’honneur et officier de l’Instruction 
publique 
 
Historique de la conservation :  
Ces documents étaient à l’origine cotés en AB XIX 3076-3081, 3082, dossier 1. 
 
Présentation du contenu :  
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162 AP 1-25 Papiers personnels, collection de documents et notes d’érudit (archives notariales 
et histoire parisienne) d’Ernest Coyecque. XIVe s.-1953. 

 
Sources complémentaires : 
Un complément de ce fonds se trouve au Minutier central des notaires parisiens (tirés-à-part, 
photographies, médailles). 
 
Bibliographie  :  
Notice nécrologique par A. Lesort, dans Bibliothèque de l’Ecole des chartes, tome CIII, 1955, p. 
361-366. 
 

AB XIX 199-208 et AB XIX 654B-670 
Collection Douët d’Arcq 

 
Dates extrêmes : [Xe]-XIXe s. 
Importance matérielle : 23 cartons (AB XIX 199-208 et 654B-670), 4,75 mètres linéaires 
Modalités d’entrée : dépôt, 1886, et don, 1918-1920  
Conditions d’accès : libre 
Instrument de recherche : inv. général ms. de la série AB XIX, t. I et II 
 
Notice biographique : 
Mêlé dans sa jeunesse au Cénacle, ami notamment de Gérard de Nerval et de Célestin Nanteuil, Louis-
Claude Douët d’Arcq (1808-1883) entra en 1833 à l’Ecole des chartes, fut attaché au classement des 
manuscrits de la Bibliothèque nationale (1837) et entra aux Archives nationales (1841) où il devint chef 
de la section historique. Il publia entre autres ouvrages : Registres de l’Hôtel de Ville de Paris 
pendant la Fronde (1846-1848 ; 3 vol.), Comptes de l’argenterie des rois de France au XIVe siècle 
(1851), Recherches historiques et critiques sur les anciens comtes de Beaumont-sur-Oise (1955), 
Chronique de Monstrelet (1857-1862 ; 6 vol.) ; Catalogue de la collection de sceaux des Archives 
nationales (1863-1872 ; 3 vol.), Choix de pièces inédites relatives au règne de Charles VI (1863-
1864 ; 2 vol.), Comptes de l’hôtel des rois de France au XIVe et au XVe siècle (1865) et Nouveau 
recueil de comptes de l’argenterie des rois de France (1874). 
 
Présentation du contenu : 

AB XIX 199-208 Histoire des XIVe et XVe siècles, monnaies, blasons, tournois, comptes, lettres 
de rémission : notes, copies de pièces, bibliographies. 
 

 199 Règne du roi Jean II le Bon. 
 200 Isabeau de Bavière et règne de Charles VI.  
 201 Monnaies, blason et tournois. 

202-203 Comptes 
204-206 Extraits des lettres de rémission contenues dans les registres du 

Trésor des chartes. 
 207 A Chronologie et histoire des rois de France. 

Histoire locale  : comtés et comtes d’Angoulême, de Blois, notes sur 
Carcassonne, Clermont-en-Beauvaisis, sur le comté d’Evreux, 
Charleval, Goussainville, la terre et la famille du Thillay, Gonesse, 
l’archevêché de Lyon, Montmorency. 

 207 B Copies de pièces et notes diverses classées par ordre chronologique 
du Xe au XVe siècle. 
Généalogies. Biographies. Notes sur les institutions du Moyen Age et 
de l’Ancien régime. Notes pour l’histoire des communes. 
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 208 A Histoire littéraire  
 208 B Mélanges. Extraits d’ordonnances. Notes sur l’histoire de Paris. 

AB XIX 654B-670 Collection Douët d’Arcq sur les arts et métiers. 
 
Sources complémentaires : 
34 boîtes de fiches se rapportant aux séries J, JJ, K et KK du Centre historique des Archives 
nationales sont conservées au Service des sceaux. 
 
Bibliographie : 
Bibliothèque de l’Ecole des chartes, t. 43 (1882) , p. 119-124, et t. 46 (1885), p. 511-528. 
 
 
 
 

AB XIX 3980-3995 
Fonds Dupont-Ferrier  

 
Dates extrêmes : XXe s. 
Importance matérielle : 16 cartons (AB XIX 3980-3995), 2,10 mètres linéaires 
Modalités d’entrée : don du Comité des travaux historiques, 1966  
Conditions d’accès : libre 
Instrument de recherche : inv. général ms. et dact. de la série AB XIX, t. VII  
 
Notice biographique : 
Archiviste-paléographe de la promotion de 1888, agrégé d’histoire et de géographie et docteur ès 
lettres, Gustave Dupont-Ferrier (1865-1956) fut professeur au lycée de Lons-le-Saunier, au collège 
Stanislas, au lycée Buffon et au lycée Louis-le-Grand à Paris, directeur d’études au collège Sainte-
Barbe, professeur à l’Ecole normale supérieure de Fontenay-aux-Roses et à l’Ecole des chartes (chaire 
d’histoire des institutions politiques, administratives et judiciaires de la France). Membre de l’Académie 
des inscriptions et belles-lettres, membre du Comité des travaux historiques et scientifiques (section de 
philologie et d’histoire), Gustave Dupont-Ferrier présida la Société de l’Ecole des chartes (1924-1925), 
la Société de l’histoire de France et la Société de l’histoire de Paris et de l’Ile -de-France. Historien des 
institutions du Moyen Age et de l’Ancien Régime, il est l’auteur de : La captivité de Jean d’Orléans, 
comte d’Angoulême : 1412-1445 (1896) ; Du collège de Clermont au lycée Louis-le-Grand : 
1563-1920 (1921-1925) ; La formation de l’Etat français et l’unité française (des origines au 
milieu du XVIe siècle (1929) ; Etudes sur les institutions financières de la France à la fin du 
Moyen Age (1930-1933). Son œuvre la plus importante reste Gallia Regia ou état des officiers des 
bailliages et sénéchaussées de 1328 à 1515 (1942). 
 
Présentation du contenu : 
Manuscrits et tables de la Gallia regia de Gustave Dupont-Ferrier. 

AB XIX 3980-3984  Manuscrit des notices de la Gallia regia. 
AB XIX 3985-3991 Bailliages et sénéchaussées : dossiers alphabétiques avec indication des 

sources. 
AB XIX 3992 “ Histoire des mots ” : textes ou tirés à part de 28 conférences ou articles 

écrits par Gustave Dupont-Ferrier à partir des matériaux mis en œuvre pour la 
Gallia regia et traitant de sujets d’histoire institutionnelle des XIVe et XVe 
siècle. 

AB XIX 3993 Gallia regia : index matières. 
AB XIX 3994-3995 Gallia regia : table des noms de personnes. 
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Bibliographie :  
Bibliothèque de l’Ecole des chartes, t. 115 (1957), p. 265-271. 
 

501 AP 
Fonds Jean Favier 

 
Dates extrêmes : 1969-1992 
Importance matérielle :  71 cartons (501 AP 1-60), 10,5 mètres linéaires 
Modalités d’entrée : dépôt, 1988-1997 
Conditions d’accès : sur autorisation 
Instrument de recherche : état somm. dact. (501 AP 1-37), 2 p. 
 
Notice biographique : 
Archiviste-paléographe, agrégé d’histoire, docteur ès lettres, Jean Favier (né en 1932) a été 
successivement membre de l’Ecole française de Rome (1956-1958) et maître de conférences dans les 
facultés des lettres de Rennes (1964) et de Rouen (1966-1969). Professeur d’histoire économique du 
Moyen Age à l’université de Paris-Sorbonne depuis 1969, il a occupé aussi les fonctions de directeur de 
l’Institut d’histoire de l’université Paris-Sorbonne (1971-1975) et de directeur d’études à l’Ecole 
pratique des hautes études (depuis 1965). Directeur général des Archives de France et président de la 
Conférence internationale de la table ronde des archives et du Conseil international des archives (1975-
1994), Jean Favier a présidé ensuite la Bibliothèque nationale de France (1994-1997). Il est 
actuellement conservateur du château de Langeais (depuis 1995), président de la Commission française 
pour l’Unesco (depuis 1997), et administrateur de l’Institut national de l’audiovisuel. 
Directeur de la Revue historique depuis 1973 et membre de l’Institut (Académie des inscriptions et 
belles lettres) depuis 1985, président du conseil d’administration de l’Ecole normale supérieure depuis 
1988, président de l’Association des lauréats du concours général, Jean Favier est l’auteur de 
nombreux ouvrages historiques : Un conseiller de Philippe le Bel : Enguerran de Marigny (1963), 
les Finances pontificales à l’époque du grand schisme d’Occident (1966), De Marco Polo à 
Christophe Colomb (1968), les Contribuables parisiens à la fin de la guerre de Cent Ans (1970),  
Finance et fiscalité au bas Moyen Age (1971), Paris au XVe siècle (1975), Philippe le Bel (1978), 
la Guerre de cent ans (1980), François Villon (1982), le Temps des principautés (1984), De l’or et 
des épices (1987), Chronique de la Révolution (sous sa direction, 1988), l’Univers de Chartres 
(1988), les Grandes découvertes, d’Alexandre à Magellan (1991), les Archives de la France (sous 
sa direction, 1992), Dictionnaire de la France médiévale  (1993), Paris, deux mille ans d’histoire 
(1997). 
 
Présentation du contenu : 

501 AP 1-60 Archives se rapportant à la carrière universitaire de Jean Favier : secrétaire 
général du Comité international d’historiens et de géographes de langue française 
et de l’Association française de coopération pour l’histoire et la géographie, 
directeur de la Revue historique, président de l’Association des lauréats du 
Concours général, président du Conseil d’administration de l’Ecole normale 
supérieure. 
 
Archives se rapportant aux fonctions de directeur général des Archives de France, 
de président de la Conférence internationale de la Table ronde des archives et du 
Conseil international des archives : loi sur les archives du 3 janvier 1979, décrets 
d’application du 3 décembre 1979, circulaire du 31 décembre 1979 sur le traitement 
des archives contemporaines, commission d’accès aux documents administratifs, 
construction du Centre d’accueil et de recherche des Archives nationales et du 
Centre d’archives du monde du travail. 
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Préfaces, émissions télévisées, conférences, correspondance de lecteurs et de 
téléspectateurs. 

 
Bibliographie : 
Who’s who, 2000, p. 693. 
 

443 AP 
Fonds Germain-Martin 

 
Dates extrêmes : 1890-1947 
Importance matérielle : 32 cartons (443 AP 3-34), 3,80 mètres linéaires  
Modalités d’entrée : don de monsieur et madame Mergier, 1993 
Conditions d’accès :  libre 
Instrument de recherche : état somm. dact., par C. Sibille, 2000, 7 p. 
 
Notice biographique : 
Archiviste-paléographe de la promotion 1897, professeur agrégé de droit et député de l’Hérault, Louis-
Germain Martin, dit Germain-Martin (1872-1948) fut appelé à plusieurs reprises à faire partie du 
gouvernement. Sous-secrétaire d’Etat au Commerce et à l’Industrie, chargé des Postes, Télégraphes et 
Téléphones (11 novembre 1928-octobre 1929), il fut ensuite ministre des Postes, Télégraphes et 
Téléphones (3 novembre 1929-17 février 1930), puis du Budget (2 mars-13 décembre 1930), avant de 
recevoir à trois reprises le portefeuille des Finances (13 décembre 1930-22 janvier 1931 ; 3 juin-14 
décembre 1932 ; 9 février 1934-31 mai 1935). Chargé par le Gouvernement de la réorganisation de la 
Compagnie transatlantique et de son assainissement financier en 1931, il fut délégué de la France à la 
Société des Nations de 1932 à 1935, président du Comité de prévoyance et d’action sociales en 1937-
1938 et administrateur-trésorier de l’Institut Pasteur. Membre de l’Académie des sciences morales et 
politiques, Louis Germain-Martin a laissé de nombreuses études financières et économiques, ainsi que 
des monographies sur le  Languedoc, la Bourgogne et le Velay. 
 
Docteur en droit, son fils Henry (1901-1985) fut professeur d’économie politique à la faculté de droit de 
Lille. Il dirigea le service d’études économiques et financières de la Banque nationale pour le 
Commerce et l’Industrie (B.N.C.I.) à partir de 1932. Jusqu’en 1966, année de sa retraite, il se consacra 
aux études économiques et financières à la B.N.C.I. devenue ensuite la  B.N.P. En 1937, il avait été le 
premier membre français de la Conférence internationale des économistes de banque. 
Parallèlement, dès 1935, Henry Germain-Martin entra dans la magistrature consulaire, successivement 
comme juge suppléant, juge titulaire et président de chambre au Tribunal de commerce de Paris. Le 
Centre d’études supérieures de banque lui confia le cours d’histoire et d’organisation des banques en 
1948, le cours de documentation et de méthodes économiques en 1951, le cours sur la documentation 
de services d’études économiques dans les banques en 1953. En 1954, il publia aux Presses 
universitaires de France, dans la collection “ Que sais-je ”, en collaboration avec Jean Bouvier, un 
ouvrage sur les finances et les financiers de l’Ancien Régime, réédité en 1969. Auteur de la rubrique 
“ Monnaie ” du Dictionnaire des sciences économiques (P.U.F., 1958), il collabora en 1966 avec 
Maurice Baumont et Raymond Isay à l’ouvrage L’Europe du XXe siècle - 1900-1914. 
 
Présentation du contenu : 

443 AP 3-10, 15, 
28 

Papiers personnels de Louis Germain-Martin et de son fils Henry : état civil, 
diplômes, titres et décorations, actes notariaux, correspondance familiale, lettres de 
condoléances, photographies. 
 

8, 11-14, 16 Papiers de fonctions de Louis Germain-Martin : ministre du Budget (1930) puis des 
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Finances (1930-1935), délégué de la France à la Société des Nations (1932-1934), 
président du Comité de prévoyance et d’action sociale (1936), trésorier-
administrateur de l’Institut Pasteur. 
 

17-23 Travaux d’érudit, conférences, cours, publications de Louis Germain-Martin, 
articles de journaux relatifs à ses ouvrages : recherches sur le XVIIIe siècle et 
l’économie politique. 
 

24-34 Collection de documents originaux rassemblés par Louis et Henry Germain-Martin 
sur les finances, la monnaie, le commerce, les manufactures de tissu du 
Languedoc, la dentelle et les dentellières, les villes de Tulle et du Puy-en-Velay. 
XVIIe-XIXe s. 
Collection d’autographes. 
Notes manuscrites. 
Documentation d’économie politique. 

 
Sources complémentaires : 
Prêt pour microfilm, 2 novembre 1982 : voir rép. num. détaillé dact., par Ch. de Tourtier-Bonazzi, 1982, 
3 p.  

[443 AP 1-2] 
581 Mi 1-3 

Contribution à l’histoire nationale de la France, 1890-1947, mémoires de 
Louis Germain-Martin. 

 Tomes 1, 2 et 3 : évolution de la politique française de 1880 à 1934, déclin du 
parti radical avant la Seconde Guerre mondiale. 

 Tomes 4, 5 et 6 :  événements de 1940 à octobre 1947. 
 
Bibliographie : 
YVERT (Benoît), Dictionnaire des ministres (1789-1989), Paris : Perrin, 1990, p. 475-476. 
 

AB XIX 2287-2288 
Collection Louis Halphen 

 
Dates extrêmes : XIIIe-XVIIIe s. 
Importance matérielle : 1 carton, 1 registre (AB XIX 2287-2288), 0,20 mètres linéaires 
Modalités d’entrée :  don de Louis Halphen, 1939 
Conditions d’accès : libre 
Instrument de recherche : inv. général ms. de la série AB XIX, t. III 
 
Notice biographique : 
Archiviste-paléographe de la promotion de 1904 (sa thèse d’Ecole des chartes portait sur “ les 
transformations politiques du comté d’Anjou sous les premiers Capétiens : le gouvernement de 
Foulque-Nerra, 987-1040 ”), docteur ès lettres, membre de l’Ecole française de Rome (1904), Louis 
Halphen (1880-1950) fut successivement secrétaire de l’Ecole nationale des chartes (1908), professeur 
d’histoire du Moyen-Age à l’Université de Bordeaux (1910), à l’Ecole des Hautes études (1928) et à la 
Sorbonne (1934). Co-directeur des collections Peuples et civilisations et les Classiques de l’histoire 
de France au Moyen-Age, il fut aussi membre de l’Institut (Académie des Inscriptions et Belles 
Lettres). Président de la Société de l’Ecole des chartes (1949-1950), il a laissé divers ouvrages : Le 
Régime de Charles le Chauve, Les Barbares, Introduction à l’Histoire, Charlemagne et l’Empire 
carolingien, Aspects de l’Université de Paris. 
 
Présentation du contenu : 
Documents ayant servi aux cours des sciences auxiliaires de l’histoire de Louis Halphen à Bordeaux. 
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AB XIX 2287 110 pièces réparties paléographiquement par grandes périodes. XIIIe-XVIIIe 
s. 

AB XIX 2288 Cens de l’église Saint-Etienne de Troyes, reçus par Nicolas d’Epithemont, 
chanoine de cette église. 1363-1364. 

 
Bibliographie :  
Bibliothèque de l’Ecole des chartes, t. 109 (1951), p. 371-376. 
 

AB XIX 3377-3409 
Fonds Philippe Lauer 

 
Dates extrêmes : XVe-XIXe s. 
Importance matérielle : 33 cartons (AB XIX 3377-3409), 4,50 mètres linéaires 
Modalités d’entrée : dons de M. Castelli-Lauer et J.-P. Lauer, 1953-1955 
Conditions d’accès : libre 
Instrument de recherche : inv. général ms. de la série AB XIX, t. V 
 
Notice biographique : 
Après des études au lycée Jeanson de Sailly, à l’Ecole des chartes et à l’Ecole des hautes études, 
Philippe Lauer (1874-1953) passa deux ans à l’Ecole française de Rome (1898-1900), sous la direction 
de Monseigneur Duchesne. A son retour, il entra au département des manuscrits de la Bibliothèque 
nationale où il resta jusqu'à sa retraite. En Italie, Lauer s’était consacré à des recherches sur le palais 
du Latran, tant du point de vue archéologique qu’historique, et il en fit sa thèse de doctorat en 1911. 
Disciple de Gabriel Monod et d’Arthur Giry, il recueillit les éléments d’une monographie de Louis IV 
d’Outremer et contribua ainsi à l’études des Carolingiens. Son activité de conservateur en chef du 
département des manuscrits de la Bibliothèque nationale fut marquée par des acquisitions de 
documents et la direction ou la rédaction de publications importantes. Philippe Lauer fut également 
professeur à l’Ecole nationale des chartes. 
 
Présentation du contenu : 

AB XIX 3377-3379 Etudes à l’Ecole des chartes. 
AB XIX 3380-3389 Elève à l’Ecole française de Rome : travaux sur le Latran. 1899-1906. 
AB XIX 3390-3397 Etudes sur les Carolingiens. 
AB XIX 3398-3405 Bibliothécaire au cabinet des manuscrits de la Bibliothèque nationale. 1927-

1937. 
AB XIX 3406 Collection de documents originaux. XVIe -XIXe s. 
AB XIX 3407 Collection de documents italiens. XVIe -XIXe s. 

AB XIX 3408-3409 Correspondance reçue ; minutes de lettres et brouillons divers. 
 
Bibliographie : 
Ecole nationale des chartes. Positions des thèses soutenues par les élèves de la promotion de 
1897 pour obtenir le diplôme d’archiviste paléographe, Noyon, impr. Copillet, 1897, 136 p., p. 41-
52. 
 

AB XIX 3631-3751 
Fonds Abel Lefranc  

 
Dates extrêmes : 1863-1963 
Importance matérielle : 121 cartons (AB XIX 3631-3751), 18,50 mètres linéaires 
Modalités d’entrée : don des héritiers d’Abel Lefranc, 1969  
Conditions d’accès : libre 
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Instrument de recherche : inv. général ms. et dact. de la série AB XIX, t. VI 
 
Notice biographique : 
Archiviste-paléographe de la promotion de 1886, élève diplômé de l’Ecole pratique des hautes études, 
Abel Jules Maurice Lefranc (1863-1963) fut successivement attaché à la bibliothèque Mazarine, 
archiviste aux Archives nationales, secrétaire du Collège de France, directeur d’études à l’Ecole 
pratique des hautes études (IVe section) et professeur au Collège de France (chaire de langue et 
littérature françaises modernes, de 1904 à 1936). Membre de l’Académie des inscriptions et belles-
lettres, président de la Société de l’Ecole des chartes (1919-1920), Abel Lefranc a laissé une Histoire 
du Collège de France depuis les origines jusqu'à la fin du Premier Empire (1893) ainsi que de 
nombreux ouvrages et articles sur Rabelais, dont l’édition critique de ses œuvres complètes. Il fonda la 
Société et la revue des Etudes rabelaisiennes. 
 
Présentation du contenu : 

AB XIX 3631-3751 Notes de cours et articles. 
 3631-3634 pour le Collège de France. 1921-1931. 
 3635-3640 pour l’Ecole pratique des hautes-études. 1920-1922. 
 3641-3642 Notes et coupures de presse sur les modèles et les 

origines des grandes œuvres littéraires. 
 3643-3657 Notes de cours sur Rabelais ; Revue et Société d’études 

rabelaisiennes. 1905-1920. 
 3658-3660 Notes sur Calvin. 
 3661-3700 Notes, textes de conférences, articles sur Shakespeare. 
 3701-3706 Notes, articles sur Ronsard et Montaigne. 
 3707-3709 Notes sur Marguerite de Navarre. 
 3710-3719 Notes sur le XVIe siècle.  
 3720-3729 Notes sur la littérature du XVIIe s. : Pascal, Corneille, 

Racine, Molière. 
 3730-3744 Notes sur Guibert de Nogent, Jean Bodin, André Chénier, 

Maurice de Guérin, Marcelline Desbordes-Valmore, 
Pierre Louÿs, Anatole France, Sainte-Beuve, Jules Verne, 
Benjamin Constant, Goethe, Victor Hugo. 

 3746-3751 Cours et conférences, notes, articles divers. 1924-1930. 
 
Bibliographie : 
Bibliothèque de l’Ecole des chartes, t. 112 (1954), p. 316-320. 
 

355 AP 
Fonds Madelin 

 
Dates extrêmes : 1792-1955 
Importance matérielle : 46 cartons (355 AP 1-46), 6,5 mètres linéaires 
Modalités d’entrée : don de madame Zeller, 1974 
Conditions d’accès : libre 
Instrument de recherche : inv. anal. dact. (355 AP 1-40), par D. Langlois-Berthelot, 25 p. 
 
Notice biographique : 
Agrégé d’histoire et de géographie, archiviste-paléographe, auteur d’une thèse de doctorat sur Fouché, 
Louis Madelin (1871-1956) fut chargé de cours à la Sorbonne de 1904-1910, période au cours de 
laquelle il publia de nombreux ouvrages historiques, dont La Révolution, et “ Histoire politique de 1516 
à 1804 ” dans L’histoire de la nation française dirigée par Gabriel Hanoteaux. Pendant la Première 
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Guerre mondiale, il fut d’abord simple sergent au 44e territorial puis attaché au quartier général de 
Chantilly. De ces quatre années, il retira la matière de plusieurs ouvrages : La Bataille de la Marne, 
La Mêlée des Flandres, La Bataille de France. Député des Vosges de 1924 à 1928, il appartint à la 
commission des affaires étrangères et intervint dans les discussions budgétaires ou à propos de 
problèmes de politique étrangère, comme la ratification des accords de Locarno. Commandeur de la 
Légion d’honneur, Louis Madelin succéda en 1927 à Robert de Flers à l’Académie française. Il se 
retira de la vie politique et commença, en 1936, de publier la grande œuvre de sa vie  : L’Histoire du 
Consulat et de l’Empire. 
 
Présentation du contenu : 

355 AP 1-9 Correspondance (1893-1940). 
10 Manuscrits adressé à Louis Madelin (s.d.) 
11 Documents originaux sur l’Italie (1809-1810). 

12-16 Journal personnel (1886-1934). 
17-40 Manuscrits de cours et conférences. 
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Supplément : 
 
Correspondance passive de la famille Madelin. 1787-1947. 

42 Documents sur l’occupation d’Italie  : rapports de police générale. 1809-1810. 
43 Correspondance non classée. 
44 Coupures de presse. 1920-1925. 
45 Textes de conférences. 
46 Diplôme de chancelier de la Légion d’honneur d’Emile Madelin. 

Correspondance non classée. 
Factures, coupures de presse. 
Brochures. 
P.-V. du conseil d’administration des apprentis d’Auteuil. 
Radiographies médicales. 

 
 
Sources complémentaires : 
Plus de 3000 ouvrages issus de la bibliothèque de Louis Madelin ont été donnés à la Bibliothèque 
historique du Centre historique des Archives nationales. 
 
Bibliographie : 
JOLLY (Jean), Dictionnaire des parlementaires français (1889-1940), Paris : Presse universitaires 
de France, 1972, 8 vol., t. VII, p. 2326-2327. 
 

608 AP 
Fonds Hélène Michaud 

 
Dates extrêmes : 1957-1972 
Importance matérielle :  11 cartons (608 AP 1-11), 2 mètres linéaires 
Modalités d’entrée : don de monsieur Michaud, 1978 
Conditions d’accès : libre 
Instrument de recherche : état somm. dact., par C. Sibille, 2000, 2 p. 
 
Notice biographique : 
Née à Châtellerault (Vienne) le 12 septembre 1920, licenciée ès lettres, Hélène Michaud était 
également archiviste-paléographe, de la promotion 1944, avec une thèse d’Ecole des chartes sur “ Le 
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Poitou et les croisades ”. Hélène Michaud fit une carrière dans les bibliothèques : elle fut 
successivement bibliothécaire aux Bibliothèques universitaires d’Alger et de Rennes, à la Bibliothèque 
nationale et à la Bibliothèque Thiers de l’Institut de France.  
Attachée de recherches au Centre national de la recherche scientifique, Hélène Michaud soutint une 
thèse de doctorat sur La Grande chancellerie et les écritures royales au XVIe siècle (1515-1589) 
et écrivit de nombreux articles sur les institutions militaires et les secrétaires du roi au XVIe siècle. 
 
Présentation du contenu : 

608 AP 1-11 Notes prises par Hélène Michaud lors de recherches pour sa thèse de doctorat: La 
Grande chancellerie et les écritures royales au XVIe siècle (1515-1589), Presse 
universitaires de France, 1967, 419 p. 
Documentation imprimée, notes manuscrites, tirés à part d’articles sur les institutions 
militaires et les guerres de religion au XVIe siècle. 

 
Bibliographie : 
Livret de l’Ecole des chartes 1821-1966, Paris : Ecole nationale des chartes, 1967, p.CXLV et 146. 
 

609 AP 
Fonds Léon Mirot 

 
Dates extrêmes : XXe s. 
Importance matérielle :  13 cartons (609 AP 1-13), 2,5 mètres linéaires 
Modalités d’entrée : don de monsieur Albert Mirot, 1959 
Conditions d’accès : libre 
Instrument de recherche : fonds non classé 
 
Notice biographique : 
Originaire de Clamecy (Nièvre), licencié en droit, élève diplômé de l’Ecole pratique des hautes études, 
archiviste-paléographe (promotion 1894 avec une thèse intitulée “ Essai sur la crise financière de 1380-
1383 ”) et membre de l’Ecole française de Rome, Léon Mirot (1870-1946) fut conservateur adjoint aux 
Archives nationales.  
Léon Mirot appartint à de nombreuses sociétés savantes. Il fut en effet membre résidant de la Société 
nationale des Antiquaires de France, membre du Comité des travaux historiques et scientifiques 
(section de philologie et d’histoire), membre de la Commission du Vieux-Paris, membre correspondant 
de la Commission des Monuments historiques, membre de l’Académie royale des sciences de Lucques. 
Secrétaire de la Société de l’Ecole des chartes et président de cette société (1929-1930), il fut aussi 
président de la Société de l’histoire de France, de la Société de l’histoire de Paris et de l’Ile -de-France 
et de la Société des études historiques, vice-président de la Fédération des sociétés historiques et 
archéologiques de Paris et de l’Ile -de-France et de la Fédération des sociétés savantes du centre de la 
France, secrétaire du Comité français de l’œuvre internationale de Louvain, secrétaire général du 
Comité des amis français de l’Université de Louvain, inspecteur départemental de la Société française 
d’archéologie. 
 
Présentation du contenu : 

609 AP 1 Papiers de famille et actes notariés. 
2-3 Documents sur la vie et l’itinéraire de Charles VI. 
13 Fichier sur Charles VI (1380-1413) et son temps. 

6-9 Histoire de Clamecy et de la Nièvre. 
Généalogies nivernaises. 

2, 4-5, 12 Histoire de la Corrèze durant le XIXe siècle  : police locale, presse, épidémies, esprit 
public. 1790-1830. 
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11 Brochures, tirés-à-part d’articles. 
3, 9-10 Correspondance reçue. 1895-1931. 

7 Lettres de faire-part. 
13 Diplôme de la Légion d’honneur. 

 
Sources complémentaires : 
Le Centre historique des Archives nationales conserve le fonds d’archives de la Société de l’Ecole des 
chartes sous la cote 11 AS. 
 
Bibliographie : 
Bibliothèque de l’Ecole des chartes, t. 107 (1947-1948), p. 325-327. 
 

AB XIX 4379-4392 
Fonds Georges Ritter 

 
Dates extrêmes : 1903-1939 
Importance matérielle : 14 cartons (AB XIX 4379-4392), 2,10 mètres linéaires 
Modalités d’entrée : don de madame Georges Ritter, 1958 
Conditions d’accès : libre 
Instrument de recherche : inv. général ms. et dact. de la série AB XIX, t. VII (en cours) 
 
Notice biographique : 
Issu d’une famille de peintres-verriers strasbourgeois, archiviste-paléographe de la promotion 1907, 
Georges Ritter (1881-1957) fut successivement bibliothécaire adjoint de la ville de Rouen, chargé de 
cours à l’Ecole supérieure des lettres et sciences de Rouen, conservateur puis conservateur en chef à la 
Section moderne des Archives nationales. C’est dans le cadre de ces différentes fonctions qu’il 
effectua des recherches sur les vitraux de Rouen, en grande partie détruits par les bombardements de 
1940-1944, et sur la vie quotidienne à la Cour de Napoléon III à partir des textes des télégrammes 
échangés par l’Empereur et l’impératrice lors de leurs déplacements (1852-1870) et conservés aux 
Archives nationales (sous-série F90). 
 
Présentation du contenu : 

AB XIX 4379-4387 Etudes sur les télégrammes officiels. 
 4379 Note sur les émigrés polonais et italiens en France (1832-

1833), d’après les télégrammes officiels. 
 4380-4387 Copies des télégrammes, envoyés et reçus par la cour de 

l’Empereur Napoléon III lors des déplacements de l’Empereur 
et de l’Impératrice (1852-1870) ; notes et commentaires par 
Georges Ritter. 
 

AB XIX 4388-4392 Georges Ritter historien des vitraux de Rouen et du vitrail en général. 
 4388 Dossier 1. Notes, additions et correspondance relative à 

l’ouvrage Les vitraux de la cathédrale de Rouen, publié en 
1926. 
Dossier 2. Notes sur le peintre-verrier Arnould de Nimègue 
(XVI 1e siècle), dit Arnold van den Ort ou Arnauld de la 
Pointe. 1935-1939. 
Dossier 3. Eglises paroissiales de Rouen : dépouillement des 
comptes de fabriques série G des Archives départementales, 
XVe-XVIe s.) et listes de verriers rouennais. 
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 4389 Etudes sur les vitraux des églises paroissiales ed Rpuen aux 
XV 1e-XVII 1s siècles. 1934-1935. 

 4390 Etude sur les vitraux du cimetière Saint-Maur à Rouen. 1933-
1938. 

 4391-4392 Documentation rassemblée sur les vitraux “ autres que ceux de 
Rouen ” et l’art sacré moderne. 1903-1904, 1928-1938. 

 
Bibliographie : 
Bibliothèque de l’Ecole des chartes, t. 117 (1959), p. 364-367. 
 

408 AP 
Fonds Lucien Romier 

 
Dates extrêmes : 1880-1980 
Importance matérielle : 10 cartons (408 AP 1-10), 1,35 mètres linéaires 
Modalités d’entrée : don de madame Lucien Romier, 1980-1981, don de madame Yvon Chotard et de 
ses enfants, 2001 
Conditions d’accès : libre 
Instrument de recherche : rép. num. détaillé dact . (408 AP 1-6), par Ch. de Tourtier-Bonazzi et S. 
Malavieille, 1981 et 1984, 23 p. ; état sommaire dact. (408 AP 7-10), par C. Sibille, 2001, 1 p. 
 
Notice biographique : 
Après des études à Dijon et à Lyon, Lucien Romier (1885-1944) entre en 1905 à l’Ecole des chartes. 
De santé fragile, il est réformé. Il se consacre alors entièrement à ses recherches historiques, séjourne 
à l’Ecole française de Rome et achève une thèse sur les guerres de Religion. Après la guerre de 1914-
1918, il se lance dans le journalisme. En 1920, il est rédacteur en chef de la Journée industrielle  et il 
se spécialise peu à peu dans les questions économiques. En 1925, François Coty, qui vient d’acheter le 
Figaro, lui propose d’en devenir le rédacteur en chef, mais deux ans plus tard, Romier quitte le journal. 
Il y revient en 1934, Coty évincé, pour en prendre la direction. Il adhère en 1927 au “ Redressement 
français ” d’Etienne Mercier et devient le porte-parole de ce club. Pendant la guerre, il appartient à 
l’entourage immédiat de Pétain, qu’il conseille dès l’été 1940. Il est membre du Conseil national, puis, 
après le 23 février 1941, chargé de mission, et enfin, à partir du 11 août 1941, ministre d’Etat en même 
temps qu’Henri Moysset. En septembre 1943, Romier convainc Pétain de se débarrasser de Laval, 
devenu trop impopulaire. Il est alors envisagé comme successeur. Il préside au projet de rédaction de la 
Constitution, mais ses idées et sa grande influence déplaisent aux Allemands. Romier présente sa 
démission le 31 décembre 1943. Il meurt quelques jours plus tard. Membre de l’Institut, Lucien Romier 
a laissé des livres d’histoire : les Origines politiques des guerres de religion, Catholiques et 
Huguenots à la cour de Charles IX. 
 
Présentation du contenu : 

408 AP 1 Carrière et correspondance. 1905-1978. 
2 Voyages. 1933-1937. 
3 Décès et travaux. 1901-1979. 
4 Lucien et Yvonne Romier : réceptions, voyages en France, voyages à l’étranger, 

château et propriété de Tanay au Bois d’Oingt, relations, correspondance passive. 
1925-1980. 

5 Lucien Romier : photographies, le journaliste, le gouvernement de Vichy, décès de 
Lucien Romier, travaux sur Lucien Romier. 1924-1980. 

6 Yvonne Romier : documents divers, correspondance passive. 1880-1980. 
7-10 Supplément non classé : papiers personnels, correspondance passive de Lucien et 

Yvonne Romier, manuscrits et dactylographies d’articles et de conférences. 
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Sources complémentaires :  
Des papiers Romier sont également conservés à la Bibliothèque nationale de France (don 32494) et aux 
Archives départementales du Rhône (5 J). 
 
Bibliographie : 
YVERT (Benoît), Dictionnaire des ministres (1789-1989), Paris : Perrin, 1990, p. 726. 
 

AB XIX 190-193 
Fonds Léon Roulland 

 
Dates extrêmes : XIXe s. 
Importance matérielle : 4 cartons (AB XIX 190-193), 0,60 mètres linéaires 
Modalités d’entrée : don de madame Roulland, 1882 
Conditions d’accès : libre 
Instrument de recherche : inv. général ms. de la série AB XIX, t. I  
 
Notice historique : 
Archiviste-paléographe de la promotion de 1863, Léon Roulland fut conservateur aux Archives 
nationales. Léon Roulland est l’auteur d’une thèse d’Ecole des chartes sur les foires du Lendit et de  
Saint-Germain sous les règnes de Charles IX, de Henri III et de Henri IV. 
 
Historique de la conservation : 
Le carton AB XIX 193 contient des documents remis par Madame Roulland en même temps que les 
notes sur les foires du Lendit et de Saint-Germain mais qui ne semblent pas avoir appartenu à son  fils. 
Le manuscrit pour Marseille ancienne et moderne porte au dos le nom de M. Fourquet d’Hachette. 
 
Présentation du contenu : 

AB XIX 190-192 Notes prises et documents réunis par Léon Roulland sur les foires du Lendit et 
de Saint-Germain, sujet de sa thèse d’Ecole des chartes. 

AB XIX 193 Récit de la campagne de 1846 en Algérie. 
Manuscrit pour Marseille ancienne et moderne, t. II, Temps anciens. 

 
Bibliographie : 
Bibliothèque de l’Ecole des chartes, t. 41 (1880), p. 135-136. 
 

611 AP 
Fonds Jules Roy 

 
Dates extrêmes : 1905-1914 
Importance matérielle : 13 cartons (611 AP 1-13), 2,2 mètres linéaires 
Modalités d’entrée : don de madame Roy, 1954 
Conditions d’accès : libre 
Instrument de recherche : état somm. dact., par C. Sibille, 2000, 3 p. 
 
Notice biographique : 
Claude Jules Victor Roy naquit à Besançon le 30 janvier 1844. Après des études au collège Saint-
François-Xavier de Besançon et pourvu (novembre 1866) du diplôme de licencié ès lettres, Jules Roy 
entra en 1867 à l’Ecole des Chartes, le premier de sa promotion. Quand la guerre de 1870 éclata, il 
servit comme volontaire dans les ambulances de la 7e division militaire et, la paix conclue, il fut chargé 
de reconstituer l’état civil des soldats morts en Franche-Comté et dans le territoire de Belfort. Rentré à 
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l’Ecole des Chartes, il en sortit en 1872, encore le premier de sa promotion. Archiviste-paléographe, il 
devint en novembre 1872 professeur à l’école municipale Colbert et répétiteur à la section d’histoire et 
de philologie de l’Ecole pratique des hautes études. De juillet 1874 à janvier 1876, il fut envoyé en 
mission en Allemagne pour étudier les institutions du Moyen Age dans les universités, spécialement à 
Fribourg-en-Brisgau, à Göttingen, à Munich et à Innsbrück. A son retour en 1876, Jules Roy fut nommé 
secrétaire-professeur suppléant à l’Ecole des Chartes. Le 1er janvier 1878, il fut titularisé à la chaire des 
institutions politiques, administratives, judiciaires et financières de la France. Il occupa cette chaire 
pendant près de quarante années, jusqu'à sa mort, survenue en 1914, et il fut également directeur 
adjoint à l’Ecole pratique des hautes études.  
Jules Roy laissa de nombreux ouvrages : Turenne, sa vie et les institutions militaires de son temps 
(1883, 1896), L’An mille (1885), Saint Nicolas Ier (1899), Robert de Clermont et l’administration 
féodale en Bourbonnais au XIIIe siècle (1900), Charlemagne (la France chrétienne dans 
l’histoire) (1896), Mémoire sur les Légats apostoliques en Orient et en Occident, du IVe au IXe 
siècles (1878), Conférence de Vincennes et conflits de juridiction (1887). 
 
Présentation du contenu : 

611 AP 1-13 Notes manuscrites préparatoires au cours d’institutions politiques, administratives et 
judiciaires de Jules Roy à l’Ecole nationale des Chartes. 1905-1914. 

 
Bibliographie : 
Bibliothèque de l’Ecole des chartes, t. 75 (1914), p. 197-202. 
 

AB XIX 530-541 
Fonds Rozière  

 
Dates extrêmes : XIXe s. 
Importance matérielle :  6 cartons (AB XIX 530-541), 0,80 mètres linéaires 
Modalités d’entrée : don de madame de Rozière, 1897 
Conditions d’accès : libre 
Instrument de recherche : inv. général ms. de la série AB XIX, t. I 
 
Notice biographique : 
Archiviste-paléographe, Marie -Louis-Thomas-Eugène de Rozière (1820-1896) devint, en 1851, chef du 
cabinet de Giraud, ministre de l’Instruction publique. Il fut ensuite nommé inspecteur général des 
archives. Elu en 1871 membre de l’Académie des inscriptions et belles-lettres, il entra en 1879 au 
Sénat comme représentant de la Lozère : il fut réélu en 1888. Ses travaux sont disséminés dans un 
grand nombre de recueils ; mais son principal ouvrage est son Recueil des formules. 
 
Présentation du contenu : 

AB XIX 530-539 Minutes des rapports adressé au ministre par Marie -Louis-Thomas-Eugène de 
Rozière, inspecteur général des archives. 1859-1881 

AB XIX 540 Arrêtés, circulaires, instructions du ministère de l’Instruction publique. 1854-
1880. 

AB XIX 541 Mémoire d’ensemble sur le service de l’inspection générale des archives. 
Affaires diverses : inventaire des archives de Saint-Omer par Giry, 
rétablissement d’une inscription au Mont Saint-Michel, affaire Harmant à 
Troyes en 1873, cartulaire de Solignac, archives de la maison nationale de 
Charenton. XIXe s. 

 
Bibliographie : 
Bibliothèque de l’Ecole des chartes, t. 57 (1896), p. 495-499, et t. 59 (1898), p. 758-777. 
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318 AP 

Fonds Edith Thomas  
 
Dates extrêmes : XIXe-XXe siècles 
Importance matérielle : 12 cartons (318 AP 1-12), 1,80 mètres linéaires 
Modalités d’entrée : don, 1971  
Conditions d’accès : sur autorisation  
Conditions de reproduction : sur autorisation  
Instrument de recherche : rép. num. dact. par Yvonne Lanhers, 1971, 3 p.  
 
Notice biographique :  
Archiviste-paléographe de la promotion de 1931, Edith Thomas (1909-1970), avait soutenu une thèse 
d’Ecole des chartes sur Les relations de Louis XI avec la Savoie . En 1933, elle obtint le prix du 
Premier roman pour La Mort de Marie , publié en 1934. Face à la montée du fascisme, elle adhéra à 
l’Association des écrivains et artistes révolutionnaires, dont elle démissionna en novembre 1934. Edith 
Thomas publia des grands reportages, notamment sur la guerre civile d’Espagne. Elle s’inscrivit au 
parti communiste en septembre 1942 et participa activement à la Résistance intellectuelle. Elle fut une 
des premières à participer au Comité national des écrivains, et c’est chez elle, dès février 1943, que se 
tinrent la plupart des réunions du Comité de la zone Nord. La Libération venue, elle dirigea Femmes 
françaises, suite de l’Union des femmes françaises fondée durant l’occupation. En 1947, Edith 
Thomas fut nommée conservateur aux Archives nationales. Elle y assuma, jusqu'à sa mort, le service 
de la Bibliothèque. En 1949, Edith Thomas démissionna du P.C.F. et prit parti pour l’indépendance de 
Tito. Après Eve et les autres (1951), sa vocation historique prit le pas sur l’activité romanesque : 
Pauline Roland, Socialisme et féminisme au XIXe siècle (1956), George Sand (1960), Les 
Pétroleuses (1963), Rossel (1967), Louise Michel (1971), qui parut après sa mort. Edith Thomas était 
aussi, depuis 1968, membre du jury Femina. Aux Editions Mazenod, dans le recueil biographique 
consacré aux Femmes célèbres, elle dirigea la partie groupant La Femme et le pouvoir et 
L’Humanisme féminin.  
 
Présentation du contenu : 

318 AP 1 
 

Cartes d’identité et cartes diverses. Admission à la Société des gens de lettres. 
Carnet scolaire. Diplômes. Association des écrivains et artistes révolutionnaires. 
Résistance (1944). “ Femmes françaises ”, n° 2-16. Lettre de sa mère du 28 août 
1944. Attestation de Debu-Bridel. “ Union des écrivains pour la vérité ”. Lettre de 
la cellule communiste “ Royer-Collard ” (1950). Lettres d’Edith Thomas (1960-
1966). Conférences et artic les. 

2 “ Les fleurs du temps ” : préface, textes, projets d’illustrations, documentation. 
3 “ L’humanisme féminin ” : manuscrit dactylographié. Conférences ou articles 

dactylographiés, notes manuscrites et documentation sur ce thème. Un manuscrit. 
4 Articles imprimés classés chronologiquement (1935-1969). 
5 Emissions radiophoniques. Scénarios radiophoniques. Contes et nouvelles 

dactylographiés et manuscrits. Nouvelles imprimées sous forme de feuilleton. 
6 Documents n’ayant pas été utilisés pour sa thèse d’Ecole des chartes : Louis XI et 

la Savoie .  
7 “ Coalitions 1830-1848 ” : manuscrits dactylographiés et notes de documentation. 

Notes prises dans les archives Fournier (Archives nationales). 
8 “ Pauline Roland ”. “ Les Pétroleuses ” : notes de documentation 
9 “ Rossel ” : documentation. 

10 “ Louise Michel ” : documentation. 
11 “ Louise Michel ” : manuscrit dactylographié  ; photographies et reproductions de 
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documents ; notes de documentation, adjonctions. 
12 Argus de la presse à propos de ses ouvrages et de son action politique 

 
Sources complémentaires : 
La thèse d’Ecole des chartes d’Edith Thomas, “ Etude sur les relations de Louis XI avec la Savoie  ” 
(1931) est conservée au Centre historique des Archives nationales sous la cote AB XXVIII20. 
 
Bibliographie : 
Notice nécrologique, par Louis Martin-Chauffier dans Bibliothèque de l’Ecole des chartes, t. CXXX, 
1972. 
 

AB XIX 2635-2643 
Fonds Jules Viard 

 
Dates extrêmes : XIXe s. 
Importance matérielle : 9 cartons (AB XIX 2635-2643), 1,50 mètres linéaires 
Modalités d’entrée : don de la famille de Jules Viard, 1939 
Conditions d’accès : libre 
Instrument de recherche : inv. général ms. de la série AB XIX, t. III 
 
Notice biographique : 
Archiviste-paléographe de la promotion de 1888, Jules Viard (1862-1939) fut bibliothécaire à la 
Bibliothèque nationale puis conservateur aux Archives nationales. Membre du Comité des travaux 
historiques et scientifiques (section de philologie et d’histoire), il fut également secrétaire adjoint de la 
Commission supérieure des archives et président de la Société de l’histoire de France. 
 
Présentation du contenu : 

AB XIX 2635-2637  Thèse d’Ecole des chartes de Jules Viard sur l’administration des finances 
sous le règne de Philippe VI de Valois : copies de documents. 

AB XIX 2638 Fiches de dépouillement pour la thèse. 
Dépouillement du fonds Lacabane aux Archives départementales du Lot 
(série F). 

AB XIX 2639-2640 Fiches sur le règne de Philippe VI. 
AB XIX 2641 Analyses d’actes conservés aux Archives nationales sous les cotes JJ 65A, 66, 

68, 69, 70, 71, 72, 78, 79. 
AB XIX 2642-2643 Fiches variées. 

 
Bibliographie :  
Bibliothèque de l’Ecole des Chartes, t. 101 (1940), p. 260-267. 
 

AB XIX 3201-3205 
Fonds Paul Viollet 

 
Dates extrêmes : 1840-1914 
Importance matérielle : 55 cartons (AB XIX 3201-3255), 9,40 mètres linéaires 
Modalités d’entrée : don du chanoine Viollet, 1955 
Conditions d’accès : libre 
Instrument de recherche : inv. général ms. de la série AB XIX, t. IV ; rép. num. dact., 5 p. 
 
Notice biographique : 
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Archiviste-paléographe de la promotion de 1862, licencié en droit, Paul Viollet (1840-1914) fut 
successivement secrétaire archiviste de la ville de Tours, archiviste aux Archives nationales et 
bibliothécaire de la Faculté de droit de Paris. Elu membre de l’Académie des inscriptions et belles-
lettres en 1887, il fut nommé par décret du 7 juin 1890 professeur de droit civil et canonique à l’Ecole 
des chartes. Paul Viollet a publié  : Election des députés aux Etats généraux réunis à Tours en 1468 
et en 1484 (1866), Œuvres chrétiennes des familles royales de France (1870), Les enseignements 
de saint Louis à son fils (1874), Les sources des établissements de saint Louis (1877) et  Précis de 
l’histoire du droit français, accompagné de notions de droit canonique et d’indications 
bibliographiques (1885). 
 
Présentation du contenu : 
Dossiers et fiches d’érudition de Paul Viollet, professeur d’histoire du droit à l’Ecole des chartes. 

AB XIX 3201-3223 Dossiers d’érudition, classés dans l’ordre alphabétique des matières. 
AB XIX 3224-3225 Manuscrits, notes d’histoire du droit, correspondance. 
AB XIX 3226-3255 Fiches classées dans l’ordre alphabétique des matières. 

 
Bibliographie : 
Bibliothèque de l’Ecole des chartes, t. 75 (1914), p. 442-448, et t. 79 (1918), p. 147-175. 
 
 
 
 
 
 
 


